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Bien avant Charles Darwin, beaucoup ont 
cherché à expliquer le pourquoi de l’exis-
tence humaine en mettant de côté un Dieu 
tout-puissant et omniscient. Reconnaître 

l’existence de Dieu implique d’accepter une autorité 
morale sur notre vie, quelque chose d’étranger à l’es-
prit humain. «  Car l’affection de la chair [la pensée 
humaine] est inimitié [hostilité] contre Dieu, parce 
qu’elle ne se soumet pas à la loi de Dieu, et qu’elle ne le 
peut même pas » (Romains 8 :7). L’humanité ne veut 
pas s’entendre dicter ce qu’elle doit faire. 

Chacun d’entre nous doit prendre une décision 
déterminante. Plus nous en apprenons sur les origines 
de l’Univers et sur la complexité et la conception évi-
dente qui le régit, pire est notre excuse pour rejeter 
son Créateur : « En effet, les perfections invisibles de 
Dieu, sa puissance éternelle et sa divinité, se voient 
comme à l’œil nu, depuis la création du monde, quand 
on les considère dans ses ouvrages. Ils sont donc 
inexcusables » (Romains 1 :20). Qu’en est-il de vous ? 
Croyez-vous en Dieu ? Et de manière tout aussi impor-
tante, croyez-vous à ce que Dieu dit ? 

Ces questions simples possèdent des réponses 
simples, mais comme le prophète Jérémie l’a expli-
qué : « Le cœur est tortueux par-dessus tout, et il est 
méchant  : Qui peut le connaître  ?  » (Jérémie 17  :9). 
Mais, bien entendu, il ne peut pas s’agir de votre cœur 
ou du mien. Eh bien, n’en soyez pas si sûr. 

Le véritable christianisme est bien plus qu’un 
exercice intellectuel. Lorsqu’il est pris au sérieux, il 
change une vie. Ceux qui étudient diligemment la 
Bible doivent opérer des changements. Des décisions 
difficiles doivent être prises. 

La revue du Monde de Demain regorge de contenu 
biblique concernant notre monde et la direction qu’il 
prend. Elle contient des articles parlant des tendances 
sociales, de l’Histoire, de la prophétie biblique et du 
but de la vie. Lorsque tout cela est bien compris, ces 
choses mènent à un mode de vie différent des ten-
dances séculières et religieuses de notre monde. Pour 
résumer, le Monde de Demain est un appel à changer. 

Notre numéro de novembre-décembre contient 
régulièrement des articles parlant des vraies origines 

de Noël. Pourquoi les écrivons-nous ? Certes, en par-
tie pour transmettre des points de vue d’ordre biblique 
et historique sur cette célébration, mais est-ce le seul 
objectif  ? Les publions-nous seulement à titre infor-
matif ? Ou sont-ils destinés à faire changer les esprits 
et les comportements ? 

Le propre frère de Jésus mit en garde  : «  Mettez 
en pratique la parole et ne vous bornez pas à l’écouter 

en vous trompant vous-mêmes 
par de faux raisonnements » 

(Jacques 1  :22). Puis il 
avertit que «  si quelqu’un 
écoute la parole et ne la 
met pas en pratique, il est 
semblable à un homme qui 
regarde dans un miroir son 
visage naturel, et qui, après 
s’être regardé, s’en va, et 
oublie aussitôt comment il 
était » (versets 23-24). 

Jacques expliqua ensuite les bénéfices récoltés par 
ceux qui répondent de la bonne manière à ce qu’ils ont 
vu dans le miroir de la parole de Dieu : « Mais celui qui 
aura plongé les regards dans la loi parfaite, la loi de la 
liberté, et qui aura persévéré, n’étant pas un auditeur 
oublieux, mais se mettant à l’œuvre, celui-là sera heu-
reux dans son activité » (verset 25). 

Supporter une contrefaçon
Le Monde de Demain met en lumière de nombreuses 
vérités inconfortables présentes dans la Bible. 
Lorsque Dieu nous dit de ne pas L’adorer de la même 
manière que les païens adorent leurs dieux, Il le pense 
vraiment. Il n’y a aucune marge de manœuvre. Soit 
nous analysons sérieusement la situation, nous chan-
geons et nous obéissons à Dieu, soit nous continuons 
à suivre des traditions d’hommes qui contredisent 

Le verset le plus effrayant de la Bible

Comment votre abonnement est-il payé ?
La revue du Monde de Demain est distribuée gratuitement grâce 
aux dîmes et aux offrandes des membres de l’Église du Dieu 
Vivant et aux co-ouvriers qui ont choisi de nous soutenir dans la 
proclamation de l’Évangile de Dieu à toutes les nations.
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les instructions divines (Marc 7  :1-9  ; Deutéronome 
12 :29-32 ; Jérémie 10 :2). 

Pourquoi si peu de gens agissent selon la vérité 
révélée ? Comment peuvent-ils lire la parole de Dieu 
puis s’éloigner du miroir de Sa loi parfaite qui apporte 
la liberté ? Cette question de Jésus est aussi pertinente 
de nos jours qu’au premier siècle : « Pourquoi m’appe-
lez-vous Seigneur, Seigneur  ! et ne faites-vous pas ce 
que je dis ? » (Luc 6 :46). 

Les gens peuvent bien être d’accord avec ce qu’ils 
entendent, mais changent-ils en conséquence ? Géné-
ralement non. Il se passait la même chose à l’époque 
des grands prophètes bibliques  : «  C’est ici la nation 
qui n’écoute pas la voix de l’Éternel, son Dieu, et qui ne 
veut pas recevoir instruction ; la vérité a disparu, elle 
s’est retirée de leur bouche » (Jérémie 7 :28). 

Pour beaucoup, les paroles de Dieu sont récon-
fortantes, mais ils ne les considèrent pas comme des 
ordres pour changer leur vie, particulièrement si cela 
implique de rejeter des traditions familiales. Dieu dit 
au prophète Ézéchiel : « Voici, tu es pour eux comme 
un chanteur agréable, possédant une belle voix, et ha-
bile dans la musique. Ils écoutent tes paroles, mais ils 
ne les mettent point en pratique » (Ézéchiel 33 :32). 

Le christianisme dominant est terriblement éloi-
gné de celui de Jésus et de Ses disciples du premier 
siècle. Il s’agit d’une contrefaçon qui consacre un jour 
de culte différent dans la semaine, qui célèbre des fêtes 
annuelles différentes des Jours saints observés par 
Jésus, qui professe une récompense différente pour 
ceux qui répondent à l’appel et qui proclame une fin 
différente pour ceux qui désobéissent. L’apôtre Paul 
mit en garde l’Église de Dieu à Corinthe car elle sui-
vait de faux dirigeants (2  Corinthiens 11  :13-15). Ses 
ministres enseignaient un Jésus de contrefaçon, ap-
portaient un esprit différent et proclamaient un autre 
message, à propos duquel Paul dit aux Corinthiens  : 
« Vous le supportez fort bien » (verset 4). 

Une condition pour être un disciple
Tout cela me conduit vers le verset le plus effrayant 
de la Bible. Celui-ci explique pourquoi tant de gens 
refusent de changer. Il explique pourquoi certains 
reconnaissent que Jésus est le «  Maître du sabbat  », 
pendant le septième jour, mais refusent de changer en 

continuant à célébrer le culte pendant le premier jour 
de la semaine dédié à l’adoration du Soleil et consa-
cré par l’empereur Constantin au 4ème siècle de notre 
ère. Ce verset explique pourquoi la plupart de ceux 
qui connaissent les véritables origines de Noël et des 
Pâques préfèrent s’accrocher à ces pratiques d’origine 
païenne, plutôt que d’observer les Jours que Jésus et 
Ses disciples ont célébrés. Enfin, il explique pourquoi 
si peu de prétendus chrétiens sont prêts à se confor-
mer au livre auquel ils disent croire en tant que parole 
inspirée de Dieu. 

Quel est donc ce verset le plus effrayant  ? Que 
signifie-t-il pour vous ? Lisez-le et méditez à son sujet. 
Le voici  : «  Si quelqu’un vient à moi, sans me préfé-
rer à son père, à sa mère, à sa femme, à ses enfants, 
à ses frères, et à ses sœurs, et même à sa propre vie, 
il ne peut être mon disciple » (Luc 14 :26). 

C’est là que le bât blesse. C’est une condition dif-
ficile pour les disciples. D’ailleurs, certains détestent 
l’emploi du mot condition, mais c’est pourquoi Jésus 
a dit que nous devons entrer «  par la porte étroite. 
Car large est la porte, spacieux le chemin qui mènent 
à la perdition, et il y en a beaucoup qui entrent par 
là. Mais étroite est la porte, resserré le chemin qui 
mènent à la vie, et il y en a peu qui les trouvent  » 
(Matthieu 7 :13-14).

Ne soyez pas comme l’homme qui regarde dans le 
miroir, qui voit un problème et qui continue son che-
min. Soyez forts et courageux. Faites ce que Jésus vous 
demande. Certains essaient de supprimer le besoin 
même d’un Créateur, tandis que d’autres Le créent à 
leur propre image, en craignant davantage la famille et 
les amis que le véritable Dieu. 

Être un véritable disciple de Jésus n’est pas facile 
et cela devrait être évident pour tous ceux qui lisent la 
Bible. Chers lecteurs, alors que vous continuez à lire 
la revue du Monde de Demain et à regarder nos émis-
sions télévisées, je prie pour que Dieu ouvre vos yeux 
et vous donne la force de vivre selon Sa parole, aussi 
effrayant que cela puisse paraître de prime abord, 
car la récompense dépasse de loin tout ce que nous 
pourrions imaginer. 
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Léducation occidentale n’est plus ce qu’elle 
était. Si vous êtes en âge d’être grand-​
parent, vous vous rendez compte combien 
votre éducation est différente de celle de 

vos petits-enfants. Qu’il s’agisse des « mathématiques 
modernes  », encourageant autant l’estime de soi que 
l’exactitude des calculs, ou de la sociologie qui a large-
ment remplacé des disciplines de base (lire, écrire et 
compter), les standards de l’éducation actuelle dans 
les nations occidentales sont loin derrière leur niveau  
du passé. 

Alors même que beaucoup de grandes universités 
européennes et américaines ont été fondées au nom 
du christianisme, la plupart des enseignants actuels 
ignorent la fondation de la vérité, qui est la parole 
de Dieu. Les étudiants apprennent qu’il n’y a pas de 
valeurs absolues ni d’autorité suprême au-delà de 
soi-même. Au lieu d’apprendre la loi divine éternelle,  
ils apprennent l’humanisme et le matérialisme. 

Comment devriez-vous comprendre tout cela  ? 
Quelle approche pouvez-vous adopter pour vous 

défendre  ? Comment vous assurer que vous et vos 
proches receviez la sorte d’éducation qui vous aidera 
à survivre et à prospérer au cours de l’époque difficile 
à venir  ? Comment pouvez-vous comprendre ce que 
signifie acquérir une véritable éducation ? 

Que faut-il apprendre ?
En juin 2021, des habitants du comté de Loudoun, 
en Virginie, ont organisé une manifestation intitulée 
« De l’éducation, pas de l’endoctrinement ». Ils expri-
maient une inquiétude qui se généralise de plus en 
plus. Les organisateurs s’opposaient à ce qu’ils qua-
lifient de «  programme irresponsable et clivant qui 
déchire la société et endoctrine nos enfants, au lieu de 
les éduquer ». Ce programme inclut « l’enseignement 
au sujet du viol et du sexe en réunion à des adoles-
cents de 14-15 ans – des choses qui sont totalement 
inappropriées ».1

Cela ne se limite pas à l’État de la Virginie. Dans 
les pays occidentaux, de plus en plus d’écoles pu-
bliques mettent en place des programmes qui irritent 
un grand nombre d’enseignants comme de parents. 
Certains professeurs reçoivent l’ordre d’enseigner 

’ 

Éducation ou  
endoctrinement ?

De nos jours, les sociologues n’enseignent plus aux étudiants ce que ceux-ci devraient vraiment 
savoir. Comment vous assurer que vous et vos enfants soyez préparés pour l’avenir, et que vous 
appreniez des valeurs véritables et durables ? La bonne nouvelle est que vous et vos proches 
pouvez acquérir la véritable éducation. 
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ÉDUCATION OU ENDO CT RIN EMEN T  ?

l’Histoire de manière à ne pas promouvoir le racisme. 
C’est un objectif louable, mais son interprétation est 
tellement floue que certains affirment qu’il est interdit 
de parler du passé esclavagiste et colonial des nations. 
D’autres professeurs se voient obligés d’enseigner que 
leur nation souffre de «  racisme systémique  », alors 
même que cet «  antiracisme  » implique d’enseigner 
différemment en fonction de la couleur de peau de 
leurs étudiants. 

Comment et pourquoi notre système éducatif 
a-t-il basculé dans cette direction  ? Dans les années
1960, beaucoup d’universités sont devenues un re-
fuge pour le nihilisme et les idéologies anti-Dieu. Au
début du 19ème siècle, elles commencèrent à adopter la 
structure, puis les idéaux, des universités et des philo-
sophes allemands. 

Friedrich Nietzsche, qui était une de ces figures de 
proue, a écrit ces phrases célèbres  : «  Dieu est mort  : 
mais l’espèce humaine est ainsi faite qu’il y aura peut-
être encore durant des millénaires des cavernes au 
fond desquelles on montrera son ombre. – Et nous – il 
nous faut aussi vaincre son ombre ! »2 Bien qu’il crai-
gnait que le fait de bannir l’idée même de Dieu puisse 
provoquer un chaos temporaire, Nietzsche avait en 
tête de nouvelles valeurs que l’humanité pourrait éta-
blir en l’absence de dévotion à l’égard d’un Créateur. De 
nos jours, cette philosophie anti-Dieu est bien vivace 
dans l’esprit des universitaires radicaux, des sociolo-
gues libéraux, ainsi que dans une proportion croissante 
du public. En 1966, une couverture du magazine Time 
posa même la question suivante : « Dieu est-Il mort ? »

Beaucoup d’intellectuels du 18ème et du 19ème siècle 
voyaient avec justesse que le christianisme à leur 
époque s’était détourné de ses origines et qu’il avait 
adopté les coutumes païennes de la société environ-
nante. Mais au lieu de reconstruire l’éducation mo-
derne sur le véritable christianisme, beaucoup d’entre 
eux essayèrent de détruire totalement cette fondation. 
Ils rejetèrent une religion et une éducation dévoyées 
pour les remplacer par une éducation sans Dieu, au 
lieu d’adopter une éducation selon Dieu. 

Alors qu’un nombre croissant de parents remettent 
en question les idées enseignées à leurs enfants par 
l’école, nous devrions nous demander en premier 
lieu s’il est possible de n’enseigner « aucune valeur ». 
Comment déterminer ce que les enfants devraient 
apprendre ? 

Une évaluation honnête
Les parents qui dénoncent les failles dans l’éducation 
proposée à leurs enfants par les écoles et les ensei-
gnants sont de plus en plus montrés du doigt, voire pé-
nalisés. Est-ce la voie divine ? Non. Contrairement aux 
théoriciens actuels anti-Dieu qui harcèlent les autres 
afin de leur faire accepter leurs idées, Dieu montre que 
Sa voie est à la fois prouvable et rationnelle. Lorsque les 
membres de Bérée reçurent un nouvel enseignement, 
ils ne l’acceptèrent pas aveuglément. Nous lisons qu’ils 
«  reçurent la parole avec beaucoup d’empressement, 
et ils examinaient chaque jour les Écritures, pour 
voir si ce qu’on leur disait était exact  » (Actes 17  :11). 
Non seulement, ils étaient prêts à apprendre, mais ils 
prouvaient par eux-mêmes qu’ils apprenaient bien la 
vérité  ! Même dans l’Ancien Testament, Dieu assura 
Son peuple que celui-ci pouvait prouver Sa vérité. 
Après avoir promis des bénédictions à ceux qui Lui 
obéissent, Dieu déclara  : «  Mettez-moi de la sorte à 
l’épreuve » (Malachie 3 :10). 

De nos jours, lorsque des étudiants rappellent à 
des enseignants de gauche qu’aucun État marxiste n’a 
tenu ses promesses ou lorsqu’ils informent des ensei-
gnants de droite que la nature humaine a conçu l’idéal 
capitaliste pour entretenir les inégalités sociales, il est 
probable qu’ils soient ridiculisés et que leurs notes 
en pâtissent. Mais Dieu sait que Sa voie résistera à un 
examen approfondi, car celle-ci fonctionne lorsque les 
gens vivent selon la voie divine. 

Bien entendu, les vrais disciples du Christ com-
prennent qu’un système social ou éducatif ne fonc-
tionnera pas si Dieu n’est pas impliqué. Ils savent 
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qu’aucun système gouvernemental ou éducatif ne sera 
parfait, jusqu’à ce que Jésus-Christ revienne pour di-
riger la Terre entière. Mais, en lisant les Écritures et 
grâce à leur expérience personnelle, ils savent aussi à 
quoi ressemble la réussite et comment la maximiser 
dans leur vie. 

Ceux qui croient en la Bible ne sont pas les seuls 
à voir les faiblesses des philosophies matérialistes et 
anti-Dieu. Les Écritures nous disent que « les perfec-
tions invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa di-
vinité, se voient comme à l’œil nu, depuis la création du 
monde, quand on les considère dans ses ouvrages. Ils 
sont donc inexcusables » (Romains 1 :20). Même sans 
la foi biblique, une étude honnête de la création nous 
enseigne beaucoup de choses sur notre Créateur. Il est 
possible que vous ayez déjà entendu parler d’Antony 
Flew (1923-2010), ce philosophe britannique qui cho-
qua ses collègues athées en reconnaissant qu’il avait 
fini par croire en Dieu, en suivant une pensée ration-
nelle. Sans surprise, cela lui coûta quelques amis et le 
respect parmi ses collègues universitaires. 

Les chrétiens qui montrent Flew en exemple né-
gligent un point important. Bien qu’il ait abandonné 
l’athéisme, Flew ne professa jamais croire dans le 
Dieu de la Bible. Sa pensée rationnelle l’a simplement 
conduit à reconnaître honnêtement qu’il devait y avoir 
un Dieu créateur. Cela révèle-t-il une faille dans la lo-
gique de Flew ? Non. Le Christ déclara à Ses disciples : 
« Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a envoyé ne 
l’attire  ; et je le ressusciterai au dernier jour  » (Jean 
6 :44). Dieu n’appelle pas encore la majorité des êtres 
humains  ; Il les appellera pendant le Millénium et le 
Jugement du grand trône blanc. Entre-temps, d’autres 
philosophes et des scientifiques honnêtes marcheront 
dans les pas de Flew et reconnaîtront qu’il existe un 
Dieu que nous pouvons connaître au travers de Sa 
création. Les scientifiques et les philosophes honnêtes 
reconnaîtront qu’il y a beaucoup de choses qu’ils ne 
peuvent expliquer uniquement par le matérialisme. 

Comment l’apprentissage 
est-il rendu possible ?
Les êtres humains ont été créés pour apprendre. 
Mais les animaux aussi peuvent apprendre. Alors, 
sommes-nous seulement la forme animale la plus 
avancée ? De nos jours, la plupart des enseignants sont 
d’accord avec cette fausse idée darwinienne. Mais, 

comparativement, le cerveau humain est bien plus 
« performant » que le cerveau de n’importe quelle es-
pèce animale et les scientifiques prennent de plus en 
plus en compte l’importance de la conscience comme 
un facteur allant au-delà de la chimie cérébrale. Bien 
qu’il ne s’agisse pas du point de vue scientifique do-
minant, il s’accorde avec ce que révèlent les Écritures. 
L’apôtre Paul a écrit  : « Qui donc, parmi les hommes, 
connaît les choses de l’homme, si ce n’est l’esprit de 
l’homme qui est en lui ? » (1 Corinthiens 2 :11). 

L’esprit décrit par Paul n’est ni le Saint-Esprit ni 
une «  âme immortelle  ». Cet esprit travaille avec le 
cerveau physique pour propulser les êtres humains 
bien au-delà des animaux (Job 32  :8). Cette compré-
hension réconcilie la science et la Bible. De plus, elle 
explique un aspect du cerveau humain qui demeure un 
mystère pour la plupart des enseignants. L’éducation 
uniquement basée sur la connaissance matérielle et 
physique est totalement inadaptée. Lorsqu’un sys-
tème éducatif rejette l’existence de Dieu et de l’esprit, 
il rejette la réalité. 

L’éducation du caractère pour la vie
Même si nos systèmes éducatifs modernes ne four-
nissent pas toutes les réponses que nous cherchons, 
devrions-nous être impressionnés par le système lui-
même  ? Les universités peuvent assurément ensei-
gner avec succès certains domaines de la connaissance 
physique. Mais la véritable éducation, telle que les 
Écritures la présentent, va bien au-delà de produire de 
la connaissance, elle doit enseigner les valeurs spiri-
tuelles qui donnent leur sens ultime à toutes les autres 
quêtes. Est-il possible d’être vraiment éduqué sans 
connaître la différence entre le bien et le mal ? 

L’apôtre Paul condamna avec force ceux qui rejettent 
la réalité de Dieu : « La colère de Dieu se révèle du ciel 
contre toute impiété et toute injustice des hommes qui 
retiennent injustement la vérité captive, car ce qu’on 
peut connaître de Dieu est manifeste pour eux, Dieu le 
leur ayant fait connaître […] Se vantant d’être sages, ils 
sont devenus fous » (Romains 1 :18-19, 22). 

Tout au long de la Bible, les condamnations contre 
l’éducation anti-Dieu sont très fermes : « L’insensé dit 
en son cœur : Il n’y a point de Dieu ! Ils se sont corrom-
pus, ils ont commis des actions abominables  ; il n’en 
est aucun qui fasse le bien » (Psaume 14 :1). 

ÉDUCATION OU ENDOCTRINEMENT ? SUITE À LA PAGE 29
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Vous êtes-vous déjà demandé(e) si le 
baptême était vraiment important pour 
les véritables chrétiens  ? Vous êtes-
vous déjà demandé(e) si vous aviez été 

baptisé(e) correctement  ? Heureusement, Dieu ré-
pond clairement à ces questions dans Sa parole ins-
pirée, la Sainte Bible. 

Depuis des siècles, un grand nombre de chrétiens, 
voire la majorité, ont été baptisés en étant aspergés 
d’eau. D’où vient cette coutume  ? Est-ce biblique  ? 
Selon le professeur Latourette, bien qu’au départ l’as-
persion fût uniquement utilisée pour ceux qui étaient 
trop malades pour être immergés, c’est devenu une 
pratique courante.1 

Augustin d’Hippone, qui écrivit vers la fin du 4ème 
siècle de notre ère et au début du 5ème, est reconnu 
pour avoir popularisé le baptême des bébés. Il croyait 
que les enfants naissaient avec le «  péché originel  » 
et qu’ils devaient donc être purifiés par le baptême le 
plus rapidement possible. Martin Luther a prolongé 
l’enseignement d’Augustin en affirmant que le bap-
tême change, purifie et renouvelle le nourrisson par la 
foi. Le baptême des bébés devint également populaire 
à cause de la fausse croyance affirmant qu’un enfant 
mourant sans avoir été baptisé serait condamné. Pour 
en apprendre davantage sur le véritable plan de Dieu 
pour les bébés et pour ceux qui sont morts sans avoir 
eu l’occasion d’entendre et d’accepter le véritable 
Évangile, demandez un exemplaire gratuit de notre 

brochure Aujourd’hui est-ce le seul jour de salut  ? 
ou lisez-la en ligne sur MondeDemain.org. 

Le problème avec le baptême des enfants est qu’il 
n’implique aucune repentance ni aucun engagement ! 
Comme nous allons le voir, le baptême doit faire suite 
à une véritable repentance. Et celle-ci implique que 
la personne soit suffisamment mature pour recon-
naître le besoin de se repentir et comprendre la façon 
de le faire. 

Être mature pour décider de changer
Que déclare la Bible au sujet du baptême  ? L’apôtre 
Pierre enseigna  : «  Repentez-vous, et que chacun 
de vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, pour 
le pardon de vos péchés  ; et vous recevrez le don du 
Saint-Esprit » (Actes 2 :38). 

Les paroles de Pierre nous apprennent deux 
choses : premièrement, le baptême est essentiel pour 
tous les chrétiens. Notez qu’il n’a pas dit : « Repentez-​
vous si vous le souhaitez et il serait bien que certains 
d’entre vous décident de se faire baptiser.  » Non, il 
leur ordonna de «  se repentir  » et d’être «  baptisés  ». 
Deuxièmement, tout un processus accompagne le 
baptême : la repentance et la reconnaissance de Jésus-​
Christ en tant que Sauveur, puis le baptême, après 
quoi un véritable ministre de Jésus-Christ impose les 
mains à la personne baptisée afin que Dieu lui accorde 
Son Saint-Esprit. 

Le mot « repentance » vient du grec metanoeo, si-
gnifiant « changer l’esprit ou le but de quelqu’un » et 
«  changer l’être intérieur  ».2 La repentance signifie 

par Scott Winnail

Le baptême  
est-il important ?
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littéralement faire demi-tour et partir dans la direc-
tion opposée. Cela requiert la capacité à s’analyser 
de façon critique selon la perspective biblique, de 
prendre une décision volontaire de changer et de 
commencer à vivre activement selon les commande-
ments divins. Le baptême nécessite les actions d’un 
adulte –  généralement, même les adolescents n’ont 
pas encore la capacité mentale ou l’expérience de la 
vie pour comprendre et mettre en pratique ce profond 
engagement spirituel. 

Aspersion ou immersion ? 
Dieu inspira Jean-Baptiste à baptiser là où il y avait 
beaucoup d’eau : « Jean aussi baptisait à Énon, près de 
Salim, parce qu’il y avait là beaucoup d’eau ; et on y ve-
nait pour être baptisé » (Jean 3 :23). Et aussi, « dès que 
Jésus eut été baptisé, il sortit de l’eau » (Matthieu 3 :16). 

Le Christ se tenait dans la rivière, pas sur la rive. 
Si le baptême ne nécessitait qu’un peu d’eau pour une 
aspersion, le Christ n’aurait pas eu à se tenir dans l’eau 
et « beaucoup d’eau » n’aurait pas été nécessaire pour 
Son baptême. Jean aurait facilement pu utiliser un 
sceau ou une gourde. Le mot grec utilisé dans la Bible 
pour « baptême » est baptizo, qui signifie « placé sous 
l’eau ». Notez que Dieu n’a pas inspiré l’usage de mots 
grecs signifiant asperger ou verser. 

Le baptême symbolise l’ensevelissement de l’an-
cien moi pécheur dans une tombe liquide. Sortir de 
l’eau représente la résurrection à une nouvelle per-
sonne qui doit marcher en nouveauté de vie, c’est-
à-dire une vie qui n’est plus dominée par le péché 
(Romains 6  :3-6). Dieu qualifie les chrétiens repen-
tants de « nouvelle création » en Christ (2 Corinthiens 
5  :17). Paul se réfère au baptême comme «  le bain de 
la régénération  » (Tite 3  :5). L’ancien moi pécheur 
«  meurt  » et est enseveli dans la tombe liquide, les 
péchés sont lavés et la personne baptisée peut com-
mencer à marcher en nouveauté de vie selon les lois 
de Dieu. L’action et le symbolisme du baptême sont 
extrêmement importants pour Dieu. 

L’ordre et l’exemple du Christ 
Dieu ordonne le baptême et Il en donna l’exemple. 
Un des derniers ordres de Jésus à Ses apôtres fut  : 
«  Allez, faites de toutes les nations des disciples, les 
baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit » 
(Matthieu 28  :19). Le Fils même de Dieu ordonna à 

Ses apôtres de faire des disciples de toutes les na-
tions et de les baptiser. Nous avons déjà lu l’exhorta-
tion de Pierre adressée à la multitude (Actes 2  :38). 
Jésus Lui-même fut baptisé par immersion, selon la 
volonté de Son Père, en tant qu’exemple pour nous 
(Matthieu 3 :13-15).

Nous avons besoin du baptême car nous avons 
besoin du pardon divin, «  car tous ont péché et sont 
privés de la gloire de Dieu » (Romains 3 :23). « Si nous 
disons que nous n’avons pas de péché, nous nous sé-
duisons nous-mêmes, et la vérité n’est point en nous » 
(1 Jean 1 :8). Nous avons tous péché et « le salaire du 
péché, c’est la mort  » (Romains 6  :23). Puisque nous 
péchons, nous avons besoin du pardon divin et d’être 
libérés de la peine de mort. Qu’est-ce que le péché  ? 
C’est la transgression de la loi (1  Jean 3  :4). Avant le 
baptême, nous devons comprendre profondément 
notre besoin de nous détourner de notre précédent 
rejet des lois divines dans notre vie. 

Jésus-Christ a versé Son sang pour que nous puis-
sions être pardonnés après nous être repentis de nos 
péchés. Mais sans le baptême physique, nos péchés ne 
peuvent pas être « lavés ». Pierre ne s’est pas contenté 
de dire  : « Donnez votre cœur au Seigneur. » Il a dit 
de se repentir et d’être baptisé (Actes 2  :38). De nos 
jours, il y a beaucoup de confusion autour du concept 
consistant à donner sa vie à Dieu. Beaucoup pensent 
qu’une fois qu’ils ont reconnu le Christ comme leur 
Sauveur et qu’ils ont professé «  l’aimer  », aucune 
autre action n’est nécessaire pour entrer dans le 
Royaume de Dieu. Cependant, donner réellement 
«  son cœur au Seigneur  » implique une soumission 
complète de l’individu à la volonté de Dieu, ainsi 
qu’une détermination volontaire de mener une exis-
tence entièrement basée sur les règles divines. Il faut 
agir selon les actions ordonnées par Dieu pour que 
les péchés soient « lavés ». Ces actions incluent une 
repentance sincère du péché et un ensevelissement 
de l’ancien moi pécheur dans l’eau du baptême, ainsi 
que l’acceptation du Christ comme notre Sauveur 
personnel et le fait de soumettre véritablement notre 
pensée et notre volonté à Dieu. 

Au baptême, nous nous engageons aussi à respecter 
le mode de vie divin. Nous ne pouvons «  gagner  » le 
salut, mais Dieu attend des véritables chrétiens qu’ils 
s’engagent à mener une existence qui reflète la voie 
que Jésus-Christ a vécue (Éphésiens 4 :1). Nous devons 
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produire « des fruits dignes de la repentance » (Luc 3 :8) 
et agir selon les attentes de Dieu à notre égard. 

Le baptême marque un point de départ à partir du-
quel nous devons aller de l’avant en tant que nouvelle 
personne. L’apôtre Paul a écrit : « Je cours vers le but, 
pour remporter le prix de la vocation céleste de Dieu 
en Jésus-Christ  » (Philippiens 3  :14). Il montra éga-
lement qu’il progressait vers le Royaume de Dieu. Ce 
cheminement commença au baptême de Paul et il ne 
s’arrêta jamais jusqu’à sa mort. De la même manière, 
notre baptême doit aussi marquer un point de départ à 
partir duquel nous nous engageons totalement à vivre 
selon la voie divine, un point à partir duquel nous pou-
vons mesurer nos progrès spirituels. 

Jésus-Christ a clairement exprimé ce que Lui et 
le Père attendent de nous  : «  Ceux qui me disent  : 
Seigneur, Seigneur  ! n’entreront pas tous dans le 
royaume des cieux, mais seulement celui qui fait 
la volonté de mon Père qui est dans les cieux  » 
(Matthieu 7  :21). Le Christ veut que nous L’aimions 
et que nous L’acceptions en tant que notre Sauveur, 
mais si nous L’aimons vraiment, Il attend aussi de 
nous que nous obéissions à la loi divine (Jean 14 :15). 

Être enseveli pour mieux se relever
Au cours du baptême, notre ancien moi est symboli-
quement enseveli sous l’eau et nous en ressortons « en 
nouveauté de vie » (voir Romains 6 :1-6). Cette action 
dénote notre engagement à vivre selon la voie de Dieu, 
physiquement, mentalement et spirituellement. En 
nous repentant de nos péchés, nous promettons à 
Dieu que nous allons nous « détourner » du péché et 
vivre selon Sa volonté. Ce processus continu de la re-
pentance implique que nous nous efforcions de cesser 
de pécher, avec l’aide de Dieu. Nous ne transgresserons 
plus volontairement les Dix Commandements. Nous 
observerons avec joie le sabbat du septième jour et les 
Jours saints annuels mentionnés dans Lévitique  23. 
Nous nous efforcerons d’obéir à Dieu dans tous les 
aspects de notre vie. Ces actions démontreront notre 
engagement pris envers Dieu au moment du baptême. 

La Bible montre clairement que nous ne pourrons 
pas entrer dans le Royaume de Dieu si nous ne sommes 
pas baptisés et que nous n’avons pas reçu le don du 
Saint-Esprit. Jésus a dit  : «  En vérité, en vérité, je te 
le dis, si un homme ne naît d’eau et d’Esprit, il ne peut 
entrer dans le royaume de Dieu » (Jean 3 :5). Il déclara 

également : « Celui qui croira et qui sera baptisé sera 
sauvé, mais celui qui ne croira pas sera condamné  » 
(Marc 16 :16). Afin d’entrer dans le Royaume de Dieu, 
nous devons commencer par croire, puis être baptisés 
et recevoir le Saint-Esprit divin. Sans ces étapes pré-
liminaires, il est impossible d’entrer dans le Royaume 
de Dieu. La Bible est très claire à ce sujet. 

Même dans le cas unique et exceptionnel de 
Corneille, Dieu nous montra le besoin essentiel du 
baptême. Corneille et sa maison reçurent le Saint-​
Esprit avant le baptême (Actes 10 :44-46), mais notez 
les paroles de Pierre après que le Saint-Esprit fut 
descendu sur ces non-Israélites convertis : « Peut-on 
refuser l’eau du baptême à ceux qui ont reçu le Saint-​
Esprit aussi bien que nous ? Et il ordonna qu’ils soient 
baptisés au nom du Seigneur. Sur quoi ils le prièrent 
de rester quelques jours auprès d’eux » (verset 47-48). 
Cela montre à quel point le baptême est important. 
Comme l’exemple de Corneille le démontre, ceux qui 
disent avoir le Saint-Esprit mais qui rejettent le bap-
tême d’eau ne possèdent donc pas le Saint-Esprit ! 

Quel est le but du baptême ? 
La formidable vérité est qu’après la repentance, le 
baptême et la réception du Saint-Esprit divin, nous 
entamons vraiment notre cheminement dans la voie 
qui mène au Royaume de Dieu. «  Celui qui vaincra, 
héritera toutes choses ; je serai son Dieu, et il sera mon 
fils » (Apocalypse 21 :7, Ostervald). Ceux qui sortiront 
vainqueurs hériteront toutes choses et ils seront 
appelés enfants de Dieu !

De quoi l’apôtre Jean parlait-il en disant que les 
vrais disciples hériteront « toutes choses » ? Regardez 
le monde naturel autour de vous. Regardez les étoiles, 
les montagnes, les mers, les arbres et les rivières. Tout 
ce qui a été créé appartient à notre grand Dieu créa-
teur. Et lorsque nous hériterons toutes choses, en 
tant que Ses enfants, tout cela nous appartiendra éga-
lement ! C’est le plan de notre Père aimant et de Son 
Fils, Jésus-​Christ. Pour en faire partie, Dieu demande 
aux vrais chrétiens de se faire baptiser ! Pour en savoir 
davantage sur ce sujet essentiel, demandez un exem-
plaire gratuit de notre brochure Devriez-vous être 
baptisé ? ou lisez-la en ligne sur MondeDemain.org. MD

1 A History of Christianity, Kenneth Latourette
2 “3340. Metanoeo”, BibleHub.com



Chaque année, des milliards de gens dans le monde 
célèbrent le dimanche de Pâques. Certains as- 

sistent à une messe de minuit et d’autres à la céré-​
monie de « l’aube pascale ». Certains enfants reçoivent 
des lapins ou des poules en chocolat. Les œufs sont 
également un élément essentiel des festivités pour les 
enfants, qu’il s’agisse d’une chasse aux œufs multico-
lores ou d’œufs en chocolat. 

Mais en quoi tout cela concerne-t-il la mort et la 
résurrection de Jésus-Christ  ? De nos jours, peu de 
gens célébrant les Pâques connaissent ses vraies ori-
gines ou ce que Dieu déclare à Son peuple au sujet de 
l’utilisation de traditions païennes pour L’adorer. 

Un lièvre et des contradictions
Jésus donna un signe spécifique, le « signe de Jonas », 
afin de prouver Son identité en tant que Messie pro-
phétisé (Matthieu 12 :38-40). Pourquoi des millions de 
gens célèbrent-ils donc la résurrection du Christ avec 
des œufs, des lièvres et d’autres coutumes, ainsi qu’en 
suivant la tradition du Vendredi saint et de la résur-
rection le dimanche de Pâques ? 

Lisez notre brochure La vérité au sujet des Pâques 
afin de prouver par vous-même que Jésus était bien 
le Messie, qu’Il n’est pas mort un vendredi et qu’Il ne 
fut pas ressuscité un dimanche matin. Cependant, 
Il a bien été ressuscité et, en accomplissant le «  signe 
de Jonas  » (c.-à-d. trois jours et trois nuits dans le 
tombeau), Il a prouvé qu’Il était le Messie annoncé  : 
le Fils de Dieu et notre Sauveur. 

Vous pouvez connaître la vérité
Êtes-vous prêt(e) à suivre les paroles de Dieu dans la 
Bible plutôt que des traditions humaines ? Notre bro-
chure La vérité au sujet des Pâques vous rapprochera 

de votre Sauveur alors que vous apprendrez la vérité 
au sujet de Sa mort et de Sa résurrection ! Commandez 
un exemplaire gratuit de cet ouvrage en écrivant à un 
de nos bureaux régionaux (adresses en page  4) ou à 
partir de notre site Internet MondeDemain.org (onglet 
“Commander”). Si vous préférez vous passer du sup-
port papier, vous pouvez aussi la lire en ligne à partir 
de la section « Brochures » sur notre site Internet.

Jésus a été ressuscité,
mais pas le dimanche de Pâques !
Découvrez la vérité troublante au sujet des traditions des Pâques.

La vér i té  au sujet  des

P Â Q U E S

Scannez le code QR pour accéder 
directement à cette brochure en ligne Mars-Avril 2022  |  Le Monde de Demain  11
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Séduction religieuse et guerre : 

Les deux premiers
cavaliers de l’Apocalypse

Presque tout le monde veut connaître ce 
que l’avenir nous réserve, mais beaucoup 
pensent qu’il est impossible de prédire le 
futur avec exactitude. Cependant, le Dieu 

de la Bible déclare avec fermeté : 

« Je suis Dieu, et nul n’est semblable à moi. 
J’annonce dès le commencement ce qui doit ar-
river, et longtemps d’avance ce qui n’est pas en-
core accompli […] Je l’ai dit, et je le réaliserai » 
(Ésaïe 46 :9-11).

Les prophéties bibliques au sujet du mystérieux 
premier cavalier de l’Apocalypse fournissent un 
aperçu important de l’Histoire et elles révèlent l’issue 
des événements actuels. De nos jours, ces anciennes 
prophéties bibliques prennent forme et elles surpren-
dront un monde qui a perdu de vue le Dieu réel de 
la Bible.

Il y a environ 2000 ans, Jésus-Christ décrivit une 
succession d’événements identifiables qui précéde-
raient Son second Avènement – notamment des faux 
prophètes et une séduction religieuse, des guerres et 
des bruits de guerres, des famines et des catastrophes 
naturelles, comme des séismes et des épidémies 
(Matthieu 24  :3-8  ; Marc 13  :5-8  ; Luc 21  :8-11). Il re-
commanda à Ses disciples de surveiller ces signes, car 
le monde ne se doutera de rien et sera surpris par ces 
événements qui s’intensifieront rapidement dans les 

derniers jours (Matthieu 24 :36-44 ; Marc 13  :32-36 ; 
Luc 21 :34-36).

Un de ces signes est représenté par le mystérieux 
premier cavalier de l’Apocalypse, que l’apôtre Jean vit 
en songe. Il fait écho à l’avertissement du Christ disant 
que de faux enseignants viendront prêcher un autre 
Jésus et un autre Évangile. Cet avertissement fut 
répété par l’apôtre Paul (2 Corinthiens 11 :1-4). 

Un mystérieux cavalier
Ceux qui étudient la Bible reconnaissent que les 
quatre cavaliers de l’Apocalypse symbolisent les évé-
nements des temps de la fin qui précèderont le retour 
du Christ. Cependant, une controverse existe sur 
l’identité du premier cavalier qui chevauche un cheval 
blanc. Certains disent qu’il représente Jésus-Christ 
prêchant l’Évangile, à cause de sa ressemblance avec 
le Christ monté sur un cheval blanc dans Apocalypse 
19  :11-14. D’autres croient que le premier cavalier re-
présente l’antéchrist, celui qui s’opposera au Christ 
lors de Son retour. 

Bien entendu, la Bible fournit sa propre expli-
cation. La chronologie des événements de la fin des 
temps, présentée dans les récits concomitants de 
Matthieu, Marc et Luc, est à mettre en parallèle 
avec les événements illustrés par les quatre cava-
liers d’Apocalypse  6. Dans chacun des Évangiles, le 
premier événement est une prédominance crois-
sante des faux enseignants et de la séduction reli-
gieuse. Cela signifie que le premier cavalier n’est 
pas Jésus-Christ, mais qu’il représente un grand 

par Douglas Winnail
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mouvement religieux de contrefaçon. La couronne 
de ce cavalier, un symbole de commandement et 
d’autorité, fait penser à un grand dirigeant religieux 
(Apocalypse 6  :2). Il porte un arc pour lancer des 
flèches, contrairement au Christ qui est décrit avec 
une épée et une verge de fer  (Apocalypse 19  :11-15). 
Éphésiens 6  :16 dépeint Satan lançant des «  traits  » 
(c.-à-d. des flèches) contre les véritables disciples. 
Cela laisse à penser que le premier cavalier est ligué 
avec Satan.

Nous devrions redoubler de vigilance en lisant 
que le premier cavalier part «  en vainqueur et pour 
vaincre  » (Apocalypse 6  :2). Cela indique l’ascension 
d’une forme militante d’un faux christianisme, juste 
avant le retour de Jésus-Christ. Cela correspond au 
scénario de la fin des temps qui place la grande tribu-
lation, l’époque où les véritables chrétiens seront per-
sécutés, juste après les événements symbolisés par les 
quatre cavaliers (voir Matthieu 24  :8-9  ; Apocalypse 
6 :9-11). Mais comment le mystérieux premier cavalier 
peut-il expliquer l’Histoire passée, la direction prise 
par les événements actuels et révéler l’avenir ? 

La montée en puissance d’une fausse religion
Le prophète Daniel mentionna une «  petite corne  », 
associée au système romain, qui « espérera changer les 
temps et la loi » (Daniel 7 :21, 25). La Bible révèle que 
Jésus, Ses disciples et l’Église originelle observèrent 
les sabbats et les Jours saints bibliques (Luc 2 :41-42 ; 
4 :16 ; Actes 17 :2 ; 18 :21). En revanche, l’Histoire rap-
porte que l’Église romaine interdit la célébration de 
la Pâque biblique et que, pendant le Concile de Nicée 
en 325 apr. J.-C., elle ordonna l’observance du di-
manche des Pâques. Puis en 363 de notre ère, pendant 
le Concile de Laodicée, l’Église catholique interdit 
aussi l’observance du sabbat biblique et instaura le 
dimanche comme jour de culte. Cette Église adopta 
encore les célébrations païennes du 25 décembre pour 
commémorer la naissance du Christ, soi-disant pour 
que les païens « se convertissent » plus facilement au 
christianisme. De tels changements firent que les en-
seignements de l’Église originelle furent corrompus 
par le paganisme, accomplissant ainsi les prophéties 
données par Daniel, Jésus et Paul.

Daniel prophétisa que la «  petite corne  » du qua-
trième empire (c.-à-d. l’Empire romain) influencerait 
les résurgences futures de celui-ci (Daniel 7 :7-8, 24), 

mais aussi qu’elle ferait la guerre aux saints et l’em-
porterait sur eux jusqu’au retour du Christ (Daniel 
7  :21-22, 25). Ces résurgences associent la «  corne  » 
à la forme militante du christianisme corrompu qui 
s’élèvera à la fin de cette ère, ainsi qu’à une Église 
politiquement active –  la «  grande prostituée  » qui 
chevauche la bête, composée de dix rois, avec laquelle 
les dirigeants de ce monde auront eu des relations in-
times (Apocalypse 17). L’histoire de l’Église ne laisse 
aucun doute sur l’identité de l’institution qui a rempli 
ce rôle. 

Les souverains pontifes de Rome guidèrent plu-
sieurs résurgences de l’Empire romain. Au Moyen 
Âge, la papauté appela aux croisades pour détruire les 
ennemis de cette Église dominante. Ceux-ci étaient 
non seulement des musulmans «  infidèles  », mais 
aussi ceux qui professaient croire en Christ et au 
Dieu de la Bible, y compris les membres de l’Église 
orthodoxe orientale qui périrent lors du massacre de 
Constantinople, de nombreux Juifs, des Cathares et 
des Albigeois qui gardaient le sabbat dans le sud de la 
France, ainsi que des Vaudois dans le nord de l’Italie 
et en Allemagne. Ceux qui suivaient les enseigne-
ments de Jésus-Christ, des apôtres et des membres de 
l’Église originelle furent qualifiés d’hérétiques et mas-
sacrés au cours des siècles, parce qu’ils refusaient de se 
conformer aux décrets de l’Église catholique.

Un retour vers Rome ?
La plupart des Églises protestantes tirent leurs doc-
trines et leurs pratiques – dont le concept de la Trinité, 
l’immortalité de l’âme et l’observance de Noël ou des 
Pâques  – des enseignements de l’Église catholique 
romaine. Ces doctrines et ces pratiques inspirées du 
paganisme ne sont pas présentes dans la Bible, mais 
le christianisme «  dominant  » les a adoptées, même 
au cours de la Réforme, montrant ainsi leur lien avec 
leur « Église-mère » (Apocalypse 17 :5). Rome aimerait 
assurément que ses « filles » reviennent au bercail et 
elle proclame l’œcuménisme, bien qu’elle se considère 
comme la seule véritable Église (Ésaïe 47 :1-8). 

L’Église catholique milite en faveur d’une Europe 
unie, au sein de laquelle elle pourrait retrouver le 
rôle important qu’elle tenait dans le «  Saint-Empire 
romain ». Sous le règne de ces empereurs romains et 
d’autres monarques catholiques, l’Église de Rome uti-
lisa le pouvoir de l’État et l’Inquisition pour attaquer 
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ses «  ennemis  » dans l’espoir de créer un empire 
unique sous un seul monarque et un seul dirigeant re-
ligieux. L’histoire de l’Europe médiévale nous montre 
comment un christianisme de contrefaçon, trompeur 
et militant, exercera une emprise sur des millions de 
gens lorsque le premier cavalier de l’Apocalypse enta-
mera sa chevauchée mortelle à la fin des temps. 

Le deuxième cavalier
Beaucoup de gens pensent que Jésus-Christ pourrait 
revenir n’importe quand –  pourquoi pas cette nuit  ! 
Mais la Bible révèle une réalité très différente. Jésus 
donna des prophéties spécifiques à Ses disciples et Il 
leur dit de surveiller leur accomplissement, car Son 
second Avènement sera précédé par des «  signes  » 
–  c’est-à-dire des événements et des tendances
identifiables. 

Un de ces signes est représenté par le deuxième ca-
valier de l’Apocalypse. La Bible prévient que celui-ci, 
monté sur un cheval roux et brandissant une grande 
épée, enlèvera « la paix de la terre, afin que les hommes 
s’égorgent les uns les autres » (Apocalypse 6 :3-4). 

Lorsque les disciples demandèrent à Jésus : « Quel 
sera le signe de ton avènement et de la fin du monde ? » 
(Matthieu 24  :3), Il leur répondit  : «  Vous entendrez 
parler de guerres et de bruits de guerres […] Une na-
tion s’élèvera contre une nation, et un royaume contre 
un royaume […] Tout cela ne sera que le commence-
ment des douleurs » (Matthieu 24 :6-8 ; Marc 13 :7-8 ; 
Luc 21  :8-10). Des guerres ont éclaté tout au long de 
l’Histoire, mais l’étendue et la magnitude des conflits 
ont atteint des niveaux sans précédent au cours 
du 20ème siècle. 

Des conflits sans précédent
L’historien Philippe Gigantès a dressé le bilan suivant 
à propos du siècle écoulé : « Il y a eu deux guerres mon-
diales ; la guerre froide ; de nombreuses guerres moins 
importantes  ; une grande dépression  ; deux régimes 
monstrueux et leur chute (le nazisme et le commu-
nisme) ; la décolonisation ; des carnages de masse ; des 
avions de guerre ; des bombes atomiques… »1 Le bilan 
humain de la Première Guerre mondiale s’éleva à plus 
de 8,5 millions de morts, celui de la Deuxième Guerre 
mondiale à plus de 14 millions de soldats et 27 millions 
de civils tués. Joseph Staline et Mao Zedong sont éga-
lement responsables de la mort de plusieurs dizaines 

de millions de leurs compatriotes en établissant le 
communisme dans leurs pays respectifs. Jamais aupa-
ravant des guerres à l’échelle mondiale n’avaient causé 
autant de pertes humaines. 

La prédiction de Jésus  disant qu’une «  nation 
s’élèvera contre une nation, et un royaume contre 
un royaume » est une description précise de la situa-
tion actuelle. Dans la Bible, le mot grec traduit par 
« nation » (ethnos) se réfère à un peuple, une race, une 
tribu ou un groupe ethnique. Le mot grec traduit par 
« royaume » (basileia) signifie une nation, un royaume 
ou un empire. Jésus prophétisa que des conflits 
ethniques et des guerres entre nations feraient la une 
des journaux à la fin des temps. 

Le professeur Samuel Huntington, de l’université 
Harvard, observa que « les conflits entre groupes issus 
de différentes civilisations sont en passe de devenir la 
donnée de base de la politique globale […] La rivalité 
entre grandes puissances est remplacée par le choc 
des civilisations […] entre peuples appartenant à dif-
férentes entités culturelles […] Les chocs entre civili-
sations représentent la principale menace pour la paix 
dans le monde.  »2 Les conflits religieux et ethniques 
sont au cœur de la plupart des affrontements violents 
au cours des dernières décennies.

Des temps difficiles à venir
L’apôtre Paul a prévenu que « dans les derniers jours, 
il y aura des temps difficiles. Car les hommes seront 
égoïstes, amis de l’argent, fanfarons, hautains, […] 
insensibles, déloyaux [irréconciliables], cruels  » 
(2 Timothée 3 :1-5). Cela décrit bien ce que nous avons 
vu à l’échelle mondiale ces dernières années. Alors que 
j’écris ces lignes, les yeux sont tournés vers l’Ukraine, 
où d’anciennes tensions ethniques ont conduit à une 
guerre régionale et, après l’intervention administra-
tive des nations occidentales, beaucoup se demandent 
si cette guerre locale va conduire à une catastrophe 
mondiale. Un autre « point chaud » se trouve en mer 
de Chine méridionale, où les ingénieurs chinois bâ-
tissent littéralement de nouvelles îles artificielles 
pour accroître le territoire national. La méfiance entre 
l’Inde et la Pakistan mènera-t-elle à une conflagration 
nucléaire ? La Corée du Nord s’affirmera-t-elle en tant 
que puissance mondiale en lançant des missiles qui 
pourraient atteindre des zones densément peuplées ? 
La situation au Soudan va-t-elle se stabiliser après 
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le coup d’État qui a renversé le gouvernement en oc-
tobre 2021 ou cela va-t-il provoquer une destruction 
et un chaos encore plus grands ? 

N’oublions pas les conflits nationaux à travers le 
monde, depuis les terroristes de Boko Haram dans 
plusieurs pays d’Afrique jusqu’aux cellules résur-
gentes de l’État islamique en Syrie, en passant par la 
guerre des cartels de drogue qui ravagent certaines 
régions du Mexique. La liste pourrait s’allonger bien 
davantage. Jamais auparavant, les quelques individus 
en possession des armes de leur époque n’ont disposé 
d’une influence dépassant de loin leurs effectifs et mis 
en danger des régions entières, voire la planète ! 

Est-il surprenant que les peuples de ce monde se-
ront si réceptifs aux paroles d’un dirigeant mondial 
prophétisé qui promettra de maintenir la paix dans le 
monde ? Mais cette promesse se réalisera-t-elle ? Dans 
une autre prophétie pour la fin des temps, l’apôtre Paul 
annonça que « le jour du Seigneur viendra comme un 
voleur [à l’improviste] dans la nuit. Quand les hommes 
diront  : Paix et sûreté  ! alors une ruine soudaine les 
surprendra » (1 Thessaloniciens 5 :2-3). Au cours des 
dernières décennies, de nombreuses conférences 
pour la paix ont été organisées, ainsi que des prières et 
des manifestations publiques, mais le monde devient 
de plus en plus dangereux jour après jour ! C’est exac-
tement ce que le prophète Jérémie avait prédit, il y a 
plus de 2500 ans. Dans une prophétie qui s’applique 
aussi bien à l’époque de Jérémie qu’à l’avenir, il a écrit : 
« Depuis le prophète jusqu’au sacrificateur, tous usent 
de tromperie […] Paix ! paix ! disent-ils ; et il n’y a point 
de paix » (Jérémie 6 :13-14 ; 8 :10-11). 

Comme aux jours de Noé
Jésus fit d’autres prédictions au sujet des conditions 
qui prévaudraient juste avant Son retour. Bien qu’Il 
nous ait prévenu que personne ne peut connaître 
« le jour ni l’heure » de Son Avènement, Il nous aver-
tit que «  ce qui arriva du temps de Noé arrivera de 
même à l’avènement du Fils de l’homme » (Matthieu 
24 :36-39). Les Écritures révèlent qu’à l’époque de Noé, 
«  la terre était pleine de violence […] car toute chair 
avait corrompu sa voie sur la terre » (Genèse 6 :11-13). 

Partout dans le monde, la société actuelle est im-
prégnée de violence, que ce soit au domicile, à l’école ou 
dans les « divertissements ». À cause de l’escalade de la 
violence, des guerres et de l’immoralité, Jésus expliqua 

que «  si ces jours n’étaient abrégés [par Son retour], 
personne ne serait sauvé » (Matthieu 24 :21-22). Jésus 
avait clairement prévu la possibilité d’un cosmocide 
qui est devenu un danger réel avec l’apparition de la 
bombe atomique au milieu du 20ème siècle !

Ce danger persiste au 21ème siècle et il a atteint de 
nouveaux sommets après les attentats du 11 septembre 
2001 sur le sol américain. 

« Au cours des deux décennies [qui ont suivi 
ces attentats] depuis 2001, l’Autorisation d’uti-
liser la force militaire [AUFM] a été officielle-
ment invoquée pour justifier des opérations 
de contreterrorisme –  y compris des combats 
au sol, des frappes aériennes, des détentions 
et le soutien de partenaires militaires  – dans 
22 pays […] Dans le même temps, le nombre de 
groupes terroristes menaçant les Américains et 
les intérêts américains a plus que doublé, selon 
le département d’État américain […] L’AUFM 
de 2001 a déjà été invoquée par Biden pour 
permettre un nombre inconnu de missions 
dans 12 pays : Afghanistan, Cuba, Djibouti, Irak, 
Jordanie, Kenya, Liban, Niger, Philippines, 
Somalie et Yémen [ainsi que l’Érythrée]. »3

Quelle paix ? Il n’y a pas de paix ! Nous vivons à une 
époque dangereuse, mais toutes les nouvelles ne sont 
pas mauvaises ! Jésus conclut Ses prophéties de la fin 
des temps par une note positive, en déclarant : « Quand 
vous verrez ces choses arriver, sachez que le royaume 
de Dieu est proche  » (Luc 21  :28-33). À l’époque de 
Noé, Dieu mit fin à la corruption et à la violence de 
l’humanité en envoyant un déluge, mais Il sauva Noé 
et sa famille pour repeupler la Terre. Dans les années 
à venir, Dieu interviendra à nouveau pour mettre 
fin aux comportements corrompus des humains et 
à la violence mondiale. Malgré toute la destruction 
qu’il apportera sur la Terre, le deuxième cavalier de 
l’Apocalypse précédera également le glorieux règne à 
venir du Sauveur, Jésus-Christ ! MD

1 Power and Greed, Philippe Gigantès, page 187
2 Le choc des civilisations, Samuel Huntington, éditions Odile 
Jacob, pages 9, 23, 487, traduction Jean-Luc Fidel
3 “The war on terror is going great – for terrorist groups”,  
Business Insider, 6 janvier 2022





Récemment, un de mes proches amis et 
collègues est décédé et la famille m’a 
demandé de prononcer quelques mots 
au cours de ses obsèques. La vie est un 

don précieux. Et il y a tellement de choses à dire 
lorsqu’un individu a mené une existence longue 
et bien remplie. Sa vie est comme les facettes d’un 
diamant qui brille. Vous y voyez des expériences, 
des traits de caractère et des qualités, ainsi que des 
faiblesses. C’est l’histoire d’une vie et comment la 
résumer en quelques minutes ? 

Lorsqu’un proche décède, nous sommes en 
deuil. Beaucoup de gens ont du mal à surmonter 
cette perte. Comment pouvons-nous la gérer, par-
ticulièrement avec les maladies actuelles qui me-
nacent de mort les jeunes comme les anciens, ceux 
en bonne santé comme les malades ? 

Cette question comporte de nombreuses ré-
ponses, mais les lecteurs réguliers de cette revue 
savent que nous considérons la Bible comme étant 
la vérité, la parole de Dieu. C’est non seulement un 
livre d’Histoire et de prophétie, mais cet ouvrage 
apporte aussi les réponses aux grandes questions 
de la vie. Lorsque nous cherchons des conseils 
concernant la mort et le deuil, nous devrions placer 
Dieu au centre de notre attention. Voici donc notre 
première clé pour gérer le décès d’un proche : 

N°1 : Cherchez le réconfort, l’espérance  
et les réponses dans la Bible
Il y a des milliers d’années vécut un homme pré-
nommé Job. Il fut sévèrement éprouvé par une 
succession de malheurs. Il perdit de nombreux 
proches (ses fils et ses filles) en une journée. Il n’ar-
rivait pas à comprendre ce qui lui arrivait. Mais, 
en fin de compte, il plaça sa confiance en Dieu et il 
médita sur l’espoir de la résurrection : « Si l’homme 
une fois mort pouvait revivre, j’aurais de l’espoir 
tout le temps de mes souffrances, jusqu’à ce que 

mon état vienne à changer. Tu appellerais alors, et 
je te répondrais, tu languirais après l’ouvrage de tes 
mains » (Job 14 :14-15). 

Job croyait à ce « changement » à venir, à la ré-
surrection d’entre les morts. Il croyait que l’époque 
viendra où les morts ressusciteront à l’appel de 
Dieu. Si vous lisez la Bible d’un bout à l’autre, vous 
verrez en effet l’affirmation claire qu’il existe une 
vie après la mort. La vie actuelle n’est pas la fin. 

Lorsque Jésus vint sur cette Terre, Il était Dieu 
dans la chair. Que déclara-t-Il à propos de la vie 
et de la mort ? « Ne vous étonnez pas de cela ; car 
l’heure vient où tous ceux qui sont dans les sé-
pulcres entendront sa voix, et en sortiront. Ceux 
qui auront fait le bien ressusciteront pour la vie, 
mais ceux qui auront fait le mal ressusciteront 
pour le jugement » (Jean 5 :28-29). 

Dans ce passage, Jésus affirma qu’il existe un 
avenir au-delà de la mort. Ce sont les paroles du 
Fils même de Dieu. Lui-même a déjà été ressuscité 
d’entre les morts. L’apôtre Paul écrivit à propos de 
la vie du Christ après Sa mort : « Or, si l’on prêche 
que Christ est ressuscité des morts, pourquoi 
quelques-uns parmi vous disent-ils qu’il n’y a point 
de résurrection des morts ? » (1 Corinthiens 15 :12). 

Malgré la résurrection de Jésus, beaucoup n’y 
croient pas. De tout temps, il y a eu des sceptiques. 
Cependant, Paul expliqua que des centaines de gens 
furent témoins de la résurrection de Jésus-Christ. 
Beaucoup d’entre eux étaient toujours en vie lorsque 
Paul écrivit le passage suivant : « Je vous ai enseigné 
avant tout, comme je l’avais aussi reçu, que Christ est 
mort pour nos péchés, selon les Écritures ; il a été en-
seveli, et il est ressuscité le troisième jour, selon les 
Écritures ; et il est apparu à Céphas, puis aux douze. 
Ensuite, il est apparu à plus de cinq cents frères à 
la fois, dont la plupart sont encore vivants, et dont 
quelques-uns sont morts » (1 Corinthiens 15 :3-6). 

Songez à ces paroles. Lorsqu’il écrivit ce passage, 
des centaines de frères et sœurs qui avaient vu le 
Christ ressuscité étaient toujours en vie pour en 

Surmonter la mort d’un proche
Avez-vous déjà été endeuillé(e) suite à la disparition d’un proche ? Si Dieu est juste 
et tout-puissant, pourquoi permet-Il que vous souffriez ? La bonne nouvelle est que 
vous pouvez affronter la mort, y compris la vôtre, avec force, courage et espérance. 
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parler. Si vous n’êtes pas certain que vous puissiez croire 
en la Bible, songez à ce témoignage. Si ce n’était pas vrai, 
Paul aurait-il pris le risque de faire une telle déclara-
tion  ? Si Jésus-Christ n’avait pas vraiment été ressus-
cité, pourquoi Paul aurait-il mis sa réputation en jeu ? 
De plus, pourquoi Paul et les autres apôtres auraient-ils 
sacrifié leur vie au lieu de prêcher contre cela ? 

Paul fut même en mesure de déclarer avec force  : 
«  Car Christ est ma vie, et mourir  m’est un gain  » 
(Philippiens 1  :21). Puisqu’il savait qu’il serait avec le 
Christ après sa propre mort, il vécut en prêchant le 
Christ avec confiance. Vous et moi, possédons-nous 
cette confiance ? 

Nous savons que la Bible nous donne la vérité et l’es-
pérance, mais nous sommes encore des êtres mortels, 
faits de chair et de sang, qui ressentons profondément la 
perte de nos proches. Certains sentent qu’ils se trouvent 
dans une impasse et qu’ils n’arriveront jamais à sur-
monter cette perte. La Bible est unique car elle donne 
un aperçu de ce qui arrivera après la mort. Lorsque nous 
perdons un époux ou une épouse, un enfant ou un ami 
intime, nous pouvons ouvrir la Bible pour trouver de 
l’encouragement et du réconfort. Y a-t-il un autre en-
droit où nous pourrions trouver les véritables réponses ? 

Cela étant, nous sommes tristes et endeuillés. Nous 
avons le cœur brisé et nous ressentons un grand vide. 
Bien que nous soyons tentés de nous renfermer sur 
nous-mêmes, la deuxième clé pour gérer la mort d’un 
proche consiste à faire le contraire :

N°2 : Allez vers ceux qui peuvent vous aider
Partout dans le monde, les gens ont des traditions et 
des cérémonies pour honorer la mémoire des défunts 
et réconforter ceux qui leur survivent. La famille et les 
amis se réunissent souvent pour fournir du soutien et 
des encouragements. Les éloges funèbres sont souvent 
prononcés par des proches du disparu. Nous sommes 
attristés par les circonstances et nous pleurons parfois. 
Mais dans le même temps, se souvenir de la vie et des ac-
complissements du défunt, voire de quelques anecdotes 
amusantes à son sujet, est apaisant et thérapeutique. 

Lorsque j’assiste à des obsèques, je suis toujours 
touché d’en apprendre davantage sur la vie de la per-
sonne. Ces souvenirs sont précieux et particulièrement 
intenses lorsqu’ils sont partagés par une personne qui 
connaissait bien le défunt. Et c’est une bonne chose de 
les partager. Bien que ce soit un peu douloureux, il est 

bénéfique pour chacun d’entre nous d’entendre ces ré-
cits au sujet d’un enfant de Dieu qui a achevé sa course. 

Lorsque les gens sont endeuillés, ils veulent par-
fois se cacher loin des autres. Mais, ce faisant, ils 
s’éloignent souvent des personnes qui pourraient les 
aider le plus dans leur vie. Être entouré par ceux qui 
nous aiment est extrêmement utile pour surmonter 
et traverser la période de deuil. Après un décès, nous 
devons accepter les efforts des autres pour nous ré-
conforter. Ils ne savent pas toujours quoi dire et il y a 
parfois des moments inconfortables, mais ils essaient 
de nous aider et nous ne devons pas refuser cette aide. 
La pandémie de Covid a accentué et aggravé l’isole-
ment. En tant qu’êtres humains, nous avons besoin les 
uns des autres ! C’est particulièrement vrai pendant les 
périodes de détresse et de deuil. 

Si vous souhaitez réconforter une personne en-
deuillée, assurez-vous de lui laisser du temps et de la 
place pour faire son deuil. Ecclésiaste 3 nous rappelle 
qu’il y a un temps pour faire le deuil, un temps pour 
pleurer et un temps pour garder le silence. Il y a même 
un temps pour mourir, mais il n’y a pas que cela. Il y 
a aussi un temps pour embrasser, pour aimer et pour 
guérir. Lorsque vous allez vers ceux qui sont en deuil, 
assurez-vous que vous le faites pour les aider à sur-
monter leur peine et non pour vous sentir mieux. 

Les Évangiles rapportent que Jésus pleura lors-
qu’un de Ses amis mourut. En voyant pleurer Marie 
et « les Juifs qui étaient venus avec elle, [Jésus] frémit 
en son esprit, et fut tout ému. Et il dit : Où l’avez-vous 
mis ? Seigneur, lui répondirent-ils, viens et vois. Jésus 
pleura » (Jean 11 :33-35). 

Il est possible que Jésus fût ému et triste à cause du 
manque de foi autour de Lui. Mais puisqu’Il était ami 
avec Lazare (verset 11) et qu’Il était proche de sa fa-
mille, il est raisonnable de penser qu’Il était également 
ému en partageant leur peine. 

En tant qu’adultes, nous pouvons oublier que les 
enfants et les adolescents éprouvent aussi de la souf-
france lorsqu’ils voient mourir un grand-parent ou 
un proche. Ils sont parfois déconcertés par la situa-
tion, particulièrement s’ils sont très jeunes. Certains 
peuvent être confus par leurs propres émotions. 
D’autres ne montrent peut-être aucune émotion. Ils 
peuvent aussi exprimer leurs sentiments de façon 
inappropriée et mal se comporter. De nombreux sites 
Internet donnent des conseils pour aider les enfants à 
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gérer le deuil, mais ces conseils s’appliquent aussi aux 
adultes. Voici ce que propose un de ces sites1 : 

1. Exprimez vos sentiments et cherchez du soutien.
Vous qui lisez cet article, si vous êtes adolescent(e) et
que vous avez souffert de la perte d’un proche, n’ayez
pas peur d’aller vers ceux qui se soucient de vous.
Soyez fort(e), vous pouvez vous en sortir. Continuez à
vous impliquer. Allez vers vos parents, vos professeurs 
et d’autres adultes à qui vous faites confiance. 

2. Trouvez du sens.
Les périodes de deuil et de souffrance peuvent nous
conduire à nous poser de grandes questions au sujet
de la vie : Pourquoi suis-je ici ? Quel est le sens de tout
cela ? Ne fuyez pas ces questions. Le fait de chercher
les réponses permet déjà de guérir. 

3. Prenez soin de vous-même.
Il est facile de laisser tomber les habitudes qui nous
maintiennent en forme et en bonne santé. Nous pour-
rions manquer de sommeil. Nous pourrions cesser de
faire de l’exercice. Nous pourrions manger n’importe
quoi. Mais prendre soin de notre santé physique est
essentiel pour traverser une période de deuil. 

N°3 : Cherchez à comprendre le but de la vie
L’article que je viens de citer nous rappelle de chercher 
le but de la vie. Pour vraiment comprendre la mort, 
nous devons d’abord comprendre le sens de la vie. 
Pourquoi sommes-nous ici ? Que représente la vie hu-
maine ? Les évolutionnistes ont-ils raison ? Sommes-
nous le résultat de milliards de protéines qu’un éclair 
a assemblées par hasard et qui se sont mélangées de 
façon aléatoire pour produire un corps qui fonctionne 
en parfaite harmonie ? 

La vérité est que nous sommes des enfants de Dieu. 
Nous avons été faits à Son image. Dans le premier 
chapitre du premier livre de la Bible, nous lisons que 
« Dieu dit : Faisons l’homme à notre image, selon notre 
ressemblance [et] Dieu créa l’homme à son image, il le 
créa à l’image de Dieu, il créa l’homme et la femme » 
(Genèse 1 :26-27). 

Comprenez-vous ce que cela veut dire  ? Cela si-
gnifie que vous ressemblez à Dieu. Certes, dans Son 
état glorifié, Il brille plus puissamment que le Soleil 
et nous ne pourrions pas survivre si nous Le voyions 

ainsi. Mais si nous pouvions Le voir dans le monde spi-
rituel, nous verrions un Être qui nous ressemble, car 
nous Lui ressemblons ! 

Comment pouvez-vous en être sûr  ? Lisez ce qui 
suit : « Adam, âgé de cent trente ans, engendra un fils 
à sa ressemblance, selon son image, et il lui donna le 
nom de Seth » (Genèse 5 :3). C’est la même phrase que 
celle utilisée dans Genèse  1, où Dieu décrivit la créa-
tion de l’humanité – Il fit l’homme selon Son image, 
à Sa ressemblance. Nous n’avons aucun problème à 
comprendre que Seth ressemblait à Adam, son père, et 
à Ève, sa mère. Alors, pourquoi est-il aussi difficile de 
croire que nous avons été conçus à l’image de Dieu et 
que si nous pouvions Le voir, nous constaterions que 
nous Lui ressemblons ? 

Cela signifie que nous vivons à un niveau d’existence 
totalement différent des animaux. Nous avons été créés 
pour avoir un lien avec Dieu, un lien qui nous accorde 
une bien plus grande destinée que n’importe quel ani-
mal vivant sur la Terre. Cette vie a un but. C’est une 
période pour développer notre caractère, à l’image du 
caractère de Dieu. Nous sommes ici pour comprendre 
les choses de Dieu et Son but. Nous sommes ici pour 
nous soumettre à Lui. Il nous donne l’opportunité de 
pouvoir vivre éternellement avec Lui dans le règne spi-
rituel, en tant que membres de Sa famille. 

« Voyez quel amour le Père nous a témoigné, pour 
que nous soyons appelés enfants de Dieu ! Et nous le 
sommes. Si le monde ne nous connaît pas, c’est qu’il ne 
l’a pas connu. Bien-aimés, nous sommes maintenant 
enfants de Dieu, et ce que nous serons n’a pas encore 
été manifesté  ; mais nous savons que, lorsqu’il paraî-
tra, nous serons semblables à lui, parce que nous le 
verrons tel qu’il est » (1 Jean 3 :1-2). 

C’est impressionnant. Nous serons semblables à 
Lui et nous Le verrons tel qu’Il est.  Voici le but de la 
vie. Ce but n’est pas de disparaître à jamais, d’être sans 
cesse réincarnés à la vie physique ou de sombrer dans 
le néant. Le but de la vie physique est de nous préparer 
à la vie éternelle. « Quiconque a cette espérance en lui 
se purifie, comme lui-même est pur » (1 Jean 3 :3). 

Ainsi, nous ne devons pas vivre sans nous soucier 
du lendemain. Nous devons vivre pour le Christ et 
pour nous conformer à Son caractère. Si nous faisons 
ainsi, en acceptant Son sacrifice pour nos péchés et en 
Lui demandant de guider notre existence, alors nous 
vivrons éternellement. Quelle opportunité ! 
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Créés pour hériter “toutes choses”
Nous lisons que «  quelqu’un a rendu quelque part ce 
témoignage  : Qu’est-ce que l’homme, pour que tu te 
souviennes de lui, ou le fils de l’homme, pour que tu 
prennes soin de lui ? » (Hébreux 2 :6). Effectivement, 
nous sommes vraiment insignifiants par rapport à la 
taille de cette planète, sans même parler de l’immen-
sité du système solaire ou de l’Univers. Cependant, 
Dieu nous a créés dans un but précis :

«  Tu l’as abaissé pour un peu de temps 
au-dessous des anges, tu l’as couronné de gloire 
et d’honneur, tu as mis toutes choses sous ses 
pieds. En effet, en lui soumettant toutes choses, 
Dieu n’a rien laissé qui ne lui soit soumis. 
Cependant, nous ne voyons pas encore main-
tenant que toutes choses lui soient soumises » 
(Hébreux 2 :7-8). 

Comme Paul l’a expliqué, « toutes choses » ne nous 
sont pas encore soumises, car nous sommes encore 
des êtres physiques. Mais lorsque nous entrerons 
dans la vie éternelle, nous recevrons notre héritage. 
Que cela signifie-t-il ? Si vous ne l’avez pas encore fait, 
demandez un exemplaire gratuit de notre brochure 
Que se passe-t-il après la mort  ? qui a été rédigée par 
M.  Richard Ames, le directeur de la publication de
cette revue. Il a écrit : 

«  “Rien” qui ne lui fût soumis  ? “Toutes 
choses” lui sont donc soumises  ? Oui, c’est la 
promesse  ! L’expression grecque traduite par 
“toutes” dans Hébreux 2  :8 est ta panta –  ce 
qui signifie littéralement “le tout”. Comme 
l’expliquent les lexiques grecs, le sens absolu de 
ta panta signifie “l’Univers”. Dieu veut donner 
à l’humanité, à vous et à des milliards d’autres 
personnes, la domination sur la Terre, mais 
aussi sur l’Univers ! »2

Lorsque vous souffrez de la perte d’un proche, ne 
sombrez pas dans le désespoir. Il y a de l’espérance. Il y 
a un avenir. Notre vie entière gravite autour d’un plan 
que Dieu met en œuvre. La famille humaine est un 

miracle. Le fait que nous survivions sur cette planète 
est phénoménal, lorsque nous réalisons à quel point 
notre monde est finement ajusté pour permettre la vie. 

Nous ne sommes pas ici par accident. Nous sommes 
ici dans un but qui nous apporte de l’espérance. Paul a 
expliqué : « Nous ne voulons pas, frères, que vous soyez 
dans l’ignorance au sujet de ceux qui sont décédés, afin 
que vous ne vous affligiez pas comme les autres qui 
n’ont point d’espérance » (1 Thessaloniciens 4 :13). 

Affrontez la vie et la mort avec confiance
Des millions de gens vivent dans l’angoisse de la mort 
car ils n’ont pas d’espérance. Ils croient aux philoso-
phies leur enseignant que la mort est la fin définitive 
de l’existence. D’autres sont terrifiés par la vie après la 
mort, car ils ont peur que leurs proches souffrent les 
terribles tourments d’un enfer éternel et ils craignent 
de subir le même sort. 

Mais les lecteurs réguliers de cette revue savent 
que la vaste majorité des êtres humains –  ceux que 
Dieu n’a pas encore appelés, qui n’ont jamais entendu 
parler du véritable Évangile, qui ont entendu parler 
d’un faux Christ ou qui n’en ont jamais entendu par-
ler  – auront finalement leur opportunité pendant le 
Jugement du grand trône blanc (Apocalypse 20 :11-15). 

Oui, notre Dieu est juste et miséricordieux. Nous 
pouvons vraiment déclarer, comme Paul l’a fait : « Béni 
soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus-Christ, le 
Père des miséricordes et le Dieu de toute consolation, 
qui nous console dans toutes nos afflictions, afin que 
par la consolation dont nous sommes l’objet de la part 
de Dieu, nous puissions consoler ceux qui se trouvent 
dans l’affliction ! » (2 Corinthiens 1 :3-4). 

La souffrance liée à la perte d’un proche est bien 
réelle. Mais nous pouvons trouver du réconfort en 
sachant que la souffrance a un but et que la mort n’est 
pas la fin de l’histoire. En nous tournant vers Dieu, 
en marchant avec Lui et en Lui permettant de guider 
notre vie, nous comprendrons de plus en plus Son but 
et nous serons en mesure d’aider les autres dans leur 
cheminement. MD 

1 “Death and Grief”, KidsHealth.org, consulté le 3 février 2022
2 Que se passe-t-il après la mort ?, page 39

L E C T U R E 
C O N S E I L L É E

Que se passe-t-il après la mort ? La mort est-elle la fin de l’existence humaine ? La plupart des 
gens ne connaissent pas la vérité à ce sujet. Demandez un exemplaire gratuit de notre brochure 
auprès du bureau régional le plus proche ou commandez en ligne sur MondeDemain.org
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Beaucoup d’Églises se disant chrétiennes 
observent des fêtes religieuses que Jésus 
n’a jamais observées. Dans le même temps, 
elles n’observent pas les Jours saints qu’Il 

a observés. La Pâque fait partie de ces fêtes observées 
par Jésus, mais abandonnée depuis longtemps par la 
tradition chrétienne. Pourquoi observer la Pâque et 
non les Pâques ?

Dans le Nouveau Testament, nous voyons claire-
ment que les disciples du Christ n’étaient pas seule-
ment des auditeurs, mais ils suivaient Son exemple 
et ils restaient fidèles à Sa parole (Luc 14  :26-27  ; 
Jean 8 :31).

Jésus prit la Pâque et Il déclara que les chrétiens 
devaient faire de même en Sa mémoire (Luc 22 :7-19). 
Dans les instructions données à la grande congré-
gation non-juive de Corinthe, Paul expliqua qu’il ne 
fallait pas prendre le « repas du Seigneur », la Pâque, 
comme un repas de fête, mais comme une commé-
moration solennelle des souffrances et de la mort du 
Christ (1 Corinthiens 11 :23-28).

Les agneaux tués pour la Pâque de l’ancienne al-
liance étaient un symbole de Jésus-Christ, qui est 
souvent dépeint comme un Agneau dans le Nouveau 
Testament, nous rappelant la signification de Son sa-
crifice en tant que notre Pâque (1 Corinthiens 5 :7).

Ainsi, en suivant l’exemple du Sauveur, Jésus-​
Christ, et en obéissant à Ses instructions, les véri-
tables chrétiens doivent garder la Pâque du Nouveau 
Testament en mémoire de Son sacrifice volontaire 
pour sauver nos vies.

Deuxièmement, les chrétiens observent la Pâque 
afin de suivre l’exemple de la véritable Église origi-
nelle de Dieu. L’Église est bâtie « sur le fondement des 
apôtres et des prophètes, Jésus-Christ lui-même étant 
la pierre angulaire » (Éphésiens 2 :19-20).

Les écrits historiques confirment ce point. Les 
apôtres du Nouveau Testament se conformèrent aux 
enseignements et à l’exemple de Jésus-Christ en ob-
servant, année après année, la Pâque à la bonne date 
– et non les Pâques. «  Les premiers chrétiens célé-
braient la Pâque du Seigneur en même temps que les
juifs […] Vers le milieu du deuxième siècle, la plupart
des Églises déplacèrent cette célébration au dimanche 

suivant la fête des juifs. »1 Puis, « au deuxième siècle, 
la célébration chrétienne [de la Pâque] fut déplacée 
au dimanche suivant le 14-15 nisan, si ce jour tombait 
pendant la semaine ».2

Une troisième raison pour observer la Pâque et 
non les Pâques est que ces dernières sont un mélange 
de traditions bibliques et de traditions païennes. 
Dans certaines langues, le mot utilisé pour définir les 
Pâques – Easter (anglais), Ostern (allemand) – tire son 
origine du nom babylonien de la grande déesse mère 
(Ishtar) – la reine du ciel. Cette déesse a été adorée à 
travers le monde sous plusieurs noms.

Dans la mythologie babylonienne, Tammuz et 
son épouse Ishtar (Easter) ressuscitaient ensemble 

chaque année afin que la nature 
puisse revivre grâce à leur re-
tour. Le nom de Tammuz vient 
d’une expression sumérienne 
signifiant «  fils véritable  ». Il 
était aussi connu sous le nom 
d’Adon chez les Babyloniens 
et d’Adonis chez les Grecs, si-
gnifiant «  Seigneur  ». Dans le 
sanctuaire phénicien d’Astarté, 
à Byblos, la mort d’Adonis 
(ou Tammuz) était célébrée 
chaque printemps, mais les 
gens croyaient qu’il ressusci-
tait d’entre les morts, le jour 
suivant.3

Les célébrations des Pâques 
n’ont pas des origines chré-
tiennes, mais des origines 
païennes. Jésus-Christ n’a ja-

mais enseigné à l’Église d’observer une fête célébrant 
Sa résurrection, mais la Bible ordonne clairement aux 
chrétiens d’observer la Pâque en mémoire de Sa mort. 

Pour en apprendre davantage à ce sujet – essentiel 
pour tout véritable disciple du Christ – lisez notre 
brochure intitulée La vérité au sujet des Pâques. 

1 “Christianity”, Encyclopedia Britannica, 1998
2 “Easter”, The New Grolier Multimedia Encyclopedia, 1993
3 The New Golden Bough, Criterion Books, pp. 285-289

Jésus-Christ 
n’a jamais 
enseigné 
à l’Église 
d’observer une 
fête célébrant  
Sa résurrection, 
mais la Bible 
ordonne 
clairement 
d’observer 
la Pâque en 
mémoire de  
Sa mort. 

LA PÂQUE OU LES PÂQUES ?
Connaissez-vous la différence entre la Pâque biblique et les Pâques d’inspiration païenne ?
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Le 20ème siècle a été le témoin de change-
ments drastiques dans le comportement 
moral de l’Occident, particulièrement en 
Europe, en Amérique du Nord, en Australie 

et en Nouvelle-Zélande. Dans une certaine mesure, 
c’est le résultat du darwinisme, l’idée que l’huma-
nité soit le fruit du hasard et, par conséquent, qu’elle 
n’ait pas de but durable et transcendant. Comme 
l’apôtre Paul l’a écrit, «  si les morts ne ressuscitent 
pas, mangeons et buvons, car demain nous mourrons » 
(1 Corinthiens 15 :32). 

Les atrocités des deux guerres mondiales ont aussi 
conduit des gens à se demander comment un tel car-
nage a pu se produire si un Dieu aimant existe vrai-
ment. La pénicilline et la pilule contraceptive ont joué 
un rôle en libérant les gens de deux grandes peurs liées 
aux relations sexuelles hors mariage  : les maladies 
et les grossesses. Les perceptions ont changé, mais 
les problèmes ne se sont pas envolés. Les maladies 
sexuellement transmissibles sont toujours présentes, 
invalidantes et mortelles. 

Enfin, il y a eu les intellectuels séculiers professant 
une nouvelle moralité : Sigmund Freud, Alfred Kinsey, 
William Masters, Virginia Johnson, Edward Brecher, 
Jean-Paul Sartre et bien d’autres qui aspiraient à nous 
libérer de la répression du passé, en passant d’un ex-
trême à l’autre. Quelles que soient les causes, les effets 
ont été dramatiques. Les comportements jadis hon-
teux sont devenus normaux, voire louables. 

Un changement radical
Jadis, il y avait au moins une connaissance symbo-
lique de Dieu dans la culture occidentale et beaucoup 
croyaient vraiment à Son existence. Dans une certaine 
mesure, les chrétiens et les juifs considéraient les Écri-
tures, notamment les Dix Commandements, comme 
une ligne de conduite en matière de comportement. 
Ces règles réfrénaient la conduite des gens, mais dans 
la seconde moitié du 20ème siècle, la croyance en Dieu 
et la moralité se sont rapidement détériorées dans 
ces nations. Cette tendance s’est encore accélérée au 
cours des deux premières décennies du 21ème siècle. 

L’humanisme séculier a remplacé les Dix Com-
mandements dans les tribunaux et les institutions 
pédagogiques. Mais est-il vrai qu’il puisse y avoir un 
ordre social éthique sans croire à un Dieu suprême ? 
Le problème est que les gens n’arrivent pas à se mettre 
d’accord sur ce qui est éthique et moral. 

Une recherche rapide sur Internet au sujet de l’adul-
tère prouve ce point. Michael Austin, professeur de phi-
losophie, a écrit dans la revue Psychology Today : « Dans 
mes cours d’éthique, je discute avec mes étudiants des 
problèmes d’éthique familiale dans le cadre du ma-
riage et de la parentalité. Nous parlons souvent d’un 
essai écrit par le philosophe contemporain Richard 
Wasserstrom, L’adultère est-il immoral ? Je pense que la 
réponse est clairement oui. »1 Mais dans la même revue, 
voici ce qu’a écrit le psychologue Clifford Lazarus : « Il y 
a des raisons saines et malsaines poussant aux relations 
extraconjugales. Ironiquement, dans certains cas, un 
mariage peut être renforcé par une infidélité. »2

par Gerald Weston

La moralité moderne 
fonctionne-t-elle ?
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Même si la plupart d’entre nous pensent qu’il est 
moralement juste que les conjoints soient fidèles 
l’un envers l’autre, cette opinion n’est pas partagée 
par tous. Austin et Lazarus abordent tous les deux ce 
sujet avec un raisonnement humain, en présentant 
des arguments des deux côtés du débat, mais le rai-
sonnement humain seul, sans la perspective divine, 
n’est rien d’autre qu’une opinion ou une philosophie. 
Cependant, c’est désormais la base de l’enseignement 
à tous les niveaux. 

Entre 1794 et 1807, Thomas Paine publia Le Siècle 
de la raison en trois volumes. Ce déiste croyait en une 
puissance supérieure, mais il rejetait la connaissance 
révélée des grandes religions et des textes religieux, 
dont la Bible. Paine encourageait à remplacer la révé-
lation divine par le raisonnement humain. 

Ne faudrait-il pas marquer un temps d’arrêt et voir 
si la direction prise par l’humanité fonctionne  ? Que 
révèlent les faits  ? Des livres entiers pourraient être 
écrits à ce sujet, mais dans les quelques pages de cet 
article, nous allons nous focaliser sur trois aspects de 
la « nouvelle moralité ». 

1. Néfaste pour les mariages
Le raisonnement humain dit qu’il vaut mieux
«  essayer  » quelqu’un avant le mariage pour déter-
miner si ce partenaire est compatible avec vous – de
la même manière que nous essayerions une voiture
avant de l’acheter. Selon un sondage Ifop mené en 2019, 
c’est désormais l’avis de la majorité, avec seulement
38% des sondés affirmant «  qu’il n’est pas nécessaire
d’avoir un temps de vie ensemble pour se marier  ».3 
Et selon le Centre national de statistiques sur la santé, 
« en 2001-2013, 60% des femmes et 67% des hommes
étaient d’accord pour dire que “vivre ensemble avant
le mariage peut aider à éviter les divorces” ».4

C’est l’opinion de beaucoup, mais le raisonnement 
humain et l’opinion populaire ne correspondent pas 
toujours aux faits. Une étude menée en 2009 par la 
psychologue Galena Rhoades a montré que «  “les 
couples qui vivent ensemble sans engagement clair et 
sans avoir imaginé se marier un jour sont plus sujets 
au divorce. Ils ne se marient pas forcément par envie 
et pour construire un avenir commun, mais parce 
qu’ils étaient déjà ensemble et qu’il fallait le faire.” 
Cette démarche les conduirait plus facilement à la 
séparation. »5

Dans une autre étude intitulée « La sexualité pré-
maritale, le concubinage et le risque de divorce pour 
les femmes », l’universitaire Jay Teachman a expliqué : 

«  Un des indicateurs les plus solides de la 
rupture maritale, qui est apparu dans la litté-
rature, est de vivre ensemble avant le mariage. 
Depuis les rapports de Booth et Johnson (1988) 
et de Bennett, Blanc et Bloom (1988), à peu près 
toutes les études sur la relation entre le concubi-
nage [vivre ensemble avant le mariage] et le di-
vorce ont montré une incidence concluante. »6

Teachman renforça ce point en citant cinq autres 
études. Voici son analyse  : «  Un des corollaires les 
plus clairement définis du concubinage est un risque 
accru de rupture maritale […] Les mariages précédés 
d’un concubinage ont jusqu’à 50% de risque supplé-
mentaire de terminer en divorce, quelle que soit la 
durée de l’union, que les mariages non précédés d’un 
concubinage. »

De façon significative, ces résultats furent inatten-
dus, rendant les conclusions de Teachman et de son 
équipe encore plus crédibles  : «  Les premiers enquê-
teurs furent surpris par ce résultat car la théorie en 
vogue était que le concubinage agit comme un outil de 
sélection, permettant aux couples de choisir un parte-
naire avec qui ils pourraient établir un mariage réussi. »

2. Néfaste pour les enfants
Les grossesses non planifiées sont courantes au sein
du mariage. Combien d’entre nous sont le fruit d’un
« accident » ? Dans un mariage, une mère et un père
sont disponibles pour aimer un enfant et prendre soin 
de lui, même s’il n’était pas prévu. En revanche, la
situation est bien différente lorsque l’enfant vient au
monde dans le cadre d’une relation parentale instable. 

Selon un article d’Amy Sullivan à propos de l’ex-
plosion du nombre de mères célibataires, le groupe 
enregistrant le plus de grossesses non planifiées chez 
les célibataires n’était pas celui des adolescentes, 
comme beaucoup le supposent, mais celui des femmes 
de 20-30 ans. Dans ce groupe, sept grossesses sur dix 
ne sont pas planifiées et cela génère un problème. De 
nombreuses femmes choisissent d’avorter, mais ce 
n’est pas toujours aussi simple que les gens le pensent. 
Pour beaucoup d’entre elles, l’avortement engendre 
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des problèmes psychologiques durables et imprévus. 
D’autres décident de donner naissance. C’est louable 
vu les circonstances et les choix limités, mais quelles 
sont les conséquences à la fois pour la mère et pour 
l’enfant ? Sullivan a écrit dans le magazine Time : « Les 
études montrent, l’une après l’autre, que les bébés nés 
d’une mère célibataire présentent un plus grand risque 
de finir dans la pauvreté et que les mères elles-mêmes 
affrontent des obstacles éducatifs et économiques. »7

Qu’en est-il des trois femmes sur dix, âgées d’une 
vingtaine d’années, qui ont planifié l’arrivée d’un 
enfant hors mariage  ? Beaucoup d’excuses sont pré-
sentées pour justifier le fait d’avoir un bébé avant de 
s’engager. L’une d’entre elles est que, de nos jours, les 
hommes ne sont souvent pas préparés financièrement 
à subvenir aux besoin d’une famille. Ce raisonnement 
est-il valide ? Voici ce qu’a écrit la chroniqueuse finan-
cière Emily Yoffe à ce propos : 

« L’universitaire Kay Hymowitz […] renverse 
l’argument et déclare que ce ne sont pas les condi-
tions économiques difficiles qui conduisent les 
femmes à avoir des enfants sans père, mais que 
la décision d’avoir des enfants sans père conduit 
à des conditions économiques difficiles qui se 
perpétuent. Elle explique que croire au fait qu’un 
mariage solide soit primordial dans une vie 
–  que cela précède la fondation d’une famille  –
encourage les femmes et les hommes à faire des
choix importants basés sur l’autodiscipline et
la réflexion. C’est une formule “nécessaire pour
l’ascension sociale, des qualités très importantes 
dans une nouvelle économie ardue du savoir”. »8

L’article d’Emily Yoffe décrit la scène monoparen-
tale comme une « catastrophe nationale ». Bien qu’elle 
fasse la promotion de l’importance du mariage et de la 
famille, les lecteurs ont répondu avec de nombreuses 
excuses : « Avoir un enfant apporte déjà suffisamment 
de stress et de changement. Les parents doivent pou-
voir travailler sur leur relation à leur propre rythme. » 
« Je sens qu’un bébé est une bénédiction en soi. Pro-
fitez de cette bénédiction avant de vous marier.  » 
« Comment osez-vous insinuer qu’une grossesse non 
planifiée devrait conduire au mariage ? »

Notez que toutes ces réponses sont basées sur 
des émotions et non sur des faits. Lorsque Yoffe fut 

accusée d’être « déconnectée des réalités de la culture 
moderne », elle a répondu : 

«  C’est peut-être le cas. Mais cela signifie 
aussi que la culture moderne est déconnectée 
des besoins des enfants. Certains chercheurs 
considèrent les naissances hors mariage comme 
la cause principale de la stratification croissante 
et de l’inégalité en Amérique, la première étape 
qui pousse les enfants dans un système encore 
plus rigide de castes. Des études ont montré que 
les enfants nés d’une mère célibataire avaient 
beaucoup plus de risques d’être pauvres, d’avoir 
des problèmes comportementaux et psycho-
logiques, d’abandonner l’école secondaire et 
d’avoir eux-mêmes des enfants hors mariage. »9

Le problème du raisonnement humain est que les 
émotions et les intentions prennent le pas sur la pen-
sée rationnelle. Même en l’absence de ces émotions et 
de ces intentions, le raisonnement rationnel humain 
n’est pas toujours la meilleure solution (Proverbes 
14 :12 ; 16 :25). Malheureusement, les enfants sont par-
fois conçus pour de mauvaises raisons. « Les femmes 
sont aussi plus vulnérables au concept erroné disant 
qu’une grossesse – même involontaire – peut cimenter 
une relation et rapprocher un couple. En fait, toutes 
les statistiques montrent que les bébés accentuent 
les tensions dans les relations ; davantage de couples 
finissent par se séparer […] plutôt que se marier. »10

Notre monde postmoderne ne semble pas accorder 
d’importance aux faits. Nous vivons à une époque où 
les forces de l’émotion et les opinions personnelles 
prévalent. Mais la vérité est absolue. Soit une chose est 
vraie et elle peut être confirmée par des faits, soit elle 
est fausse et il n’y a rien pour la soutenir. 

«  Pendant 10  années, l’étude menée par 
l’université Princeton sur les familles fragiles 
et le bien-être des enfants a suivi 5000 enfants, 
dont les trois quarts étaient nés de parents non 
mariés. Selon cette recherche, la plupart de ces 
parents, hommes ou femmes, ont dit qu’ils vou-
laient se marier l’un avec l’autre. Mais, d’une 
manière ou d’une autre, ils ressentent que cette 
décision mutuelle va au-delà de leur pouvoir de 
décision. Et, en l’absence de décision, la force 
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d’inertie commence à les éloigner. Cinq ans après 
la naissance de leurs enfants, seulement 16% des 
couples se sont mariés et 60% se sont séparés. »11

Les décisions morales sont importantes, à la fois 
pour les mariages et pour les enfants. Les historiens et 
les assistants sociaux savent que l’éclatement de la fa-
mille a un effet désastreux sur la structure des nations. 

3. Néfaste pour la santé
Même si 2008 peut sembler de l’histoire ancienne pour 
beaucoup de gens, peu de choses ont changé depuis ce 
titre choquant paru dans la presse américaine  :  «  Au
moins une adolescente sur quatre est infectée par une 
maladie sexuellement transmissible. » L’article expli-
quait que cela concernait « plus de 3 millions d’adoles-
centes, selon la première étude de ce genre pour cette
catégorie d’âge. Un virus provoquant le cancer du col
de l’utérus est de loin la maladie sexuellement trans-
missible la plus fréquente chez les adolescentes âgées
de 14 à 19 ans […] Parmi les filles admettant avoir eu un 
rapport sexuel, le taux montait à 40%. »12 

Depuis la publication de cette étude, la situation 
n’a cessé d’empirer en Amérique du Nord comme en 
Europe. En 2018, TV5monde rapportait que « les infec-
tions sexuellement transmissibles [IST], qui peuvent 
entraîner de graves complications, ont explosé chez 
les jeunes Français de 15-24 ans […] Notamment 
les infections à chlamydia et à gonocoque, fréquentes 
et très contagieuses, qui ont été multipliées par trois 
entre 2012 et 2016.  »13 Mais au lieu d’encourager les 
jeunes à éviter les causes de ces problèmes, voici ce 
que les autorités recommandent : « Toutes les femmes 
de moins de 25 ans, sexuellement actives, devraient 
se faire tester annuellement pour la gonorrhée et la 
chlamydiose. Les femmes de plus de 25 ans, ayant des 
facteurs de risque comme un nouveau partenaire ou 
plusieurs partenaires sexuels, ainsi qu’un partenaire 
sexuel qui a une IST, devraient aussi se faire tester 
annuellement pour la gonorrhée et la chlamydiose. »14 

Les IST ne sont pas des infections inoffensives. 
Elles peuvent provoquer la stérilité, des douleurs 
chroniques, le cancer du col de l’utérus et des gros-
sesses extra-utérines potentiellement mortelles. Elles 
peuvent nécessiter des traitements médicamenteux 
lourds et permanents, voire conduire à la mort. Il y a 
aussi le stress de devoir annoncer à un(e) partenaire 

avec qui vous voulez passer le restant de vos jours que 
vous êtes atteint(e) d’une IST incurable. 

Les autorités recommandent certaines précau-
tions pour éviter les IST, mais ce ne sont que des op-
tions telles que l’abstinence, réduire le nombre de par-
tenaires, la monogamie mutuelle, la vaccination ou le 
port du préservatif. En revanche, elles n’encouragent 
pas à choisir les «  options  » ordonnées par notre 
Créateur. Seule l’abstinence mutuelle suivie par un 
mariage monogame garantit une protection efficace 
contre ces maladies dangereuses. 

Les lois invisibles qui régissent les relations les 
plus intimes sont absentes. Dans les années 1960, la 
révolution sexuelle a pris de l’ampleur –  cette soi-​
disant « nouvelle moralité » qui n’est pas si nouvelle 
que cela. Bien entendu, tout le monde n’avait pas un 
comportement irréprochable auparavant, loin de 
là  ! Mais des changements très importants ont eu 
lieu dans les comportements occidentaux à partir de 
ces années-là. Dans son livre Les sexologues, publié 
en 1969, Edward Brecher écrivit que «  la recherche 
devrait […] s’attacher à l’analyse sérieuse des consé-
quences à court et à long terme de la liberté sexuelle », 
ainsi que des sentiments de honte et de culpabilité 
pour les hommes, les femmes et enfants.15

L’écrivaine Wendy Shalit lui a répondu dans son 
livre Un retour à la pudeur, publié en 1999 : « M. Brecher, 
bienvenue dans le monde de la moralité sexuelle post-
moderne. À certains égards, c’est encore plus effrayant 
que ce que les “inhibés” avaient imaginé […] Je suppose 
que la question devient donc  : nos comportements 
“barbares” en termes de pratiques sexuelles sont-ils 
aussi bons que les règles d’autrefois ? »16

Quelles sont ces «  règles d’autrefois  »  ? Thomas 
Paine ne fut pas le premier à placer notre raison-
nement au-dessus de la révélation divine, mais si 
nous examinons honnêtement les faits au sujet de la 
« nouvelle » moralité, il est évident que les choix issus 
du raisonnement humain sont un échec. Notre culture 
des pratiques sexuelles sans limites est néfaste pour le 
mariage, pour les enfants et pour la santé. 

Bien avant la naissance de Thomas Paine, notre 
Créateur donna Ses instructions au premier homme 
et à la première femme. Celui qui nous a créés sait tout 
des réactions chimiques, de la biologie, de l’anatomie 
et des émotions. Il donna des lois qui produisent de 

MORALITÉ MODERNE SUITE À LA PAGE 28
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Les ambitions 
nucléaires de l’Inde 
et de la Chine
Fin 2021, l’Inde a effectué le 
premier essai d’un missile 
balistique intercontinental 
capable de transporter des 
ogives nucléaires. Ce missile, 
d’une portée de 5000 km, 
représente « une capacité 
de seconde frappe contre la 
Chine ». Il est rapide, précis et 
capable d’atteindre sa cible en 
15 minutes. Il peut également 
transporter une charge 
nucléaire de 1,5 tonne. Le 
ministère indien de la Défense 
considère que cette arme 
est essentielle pour établir 
une « dissuasion minimale 
crédible » (Defense News, 
28 octobre 2021).

Selon les estimations 
passées, la Chine posséderait 
environ 200 ogives 
nucléaires, avec l’objectif de 
doubler cette capacité d’ici 
2030. Mais un rapport du 
Pentagone américain, publié 
à la fin de l’année dernière, 
révèle que le pays pourrait 
désormais posséder plus 
de 1000 têtes nucléaires 
d’ici 2030 (LCI, 3 novembre 
2021). La Chine a également 
lancé un nouveau satellite 
« pour tester et valider les 
technologies de réduction des 
débris spatiaux » (Nouvelles 
du monde, 24 octobre 2021), 
mais certains analystes 
pensent qu’il pourrait 
également être utilisé pour 
« capturer, neutraliser, 
détruire ou rendre inopérants 
les satellites d’autres 
nations » (Gateston Institute, 
1er novembre 2021). 

Alors que l’Inde, la 
Chine et la Russie renforcent 
considérablement leur armée 
et font progresser rapidement 
leurs technologies, ces 
développements pourraient 
bien préparer le terrain 
pour l’accomplissement des 
prophéties de la fin des temps 
(Apocalypse 9 :16-18). 

Éruption et tsunami 
au large des Tonga
En janvier de cette année, 
l’éruption d’un volcan sous-
marin au large des îles Tonga a 
projeté des cendres à plus de 
30 km d’altitude et provoqué 
un tsunami qui a parcouru des 
milliers de kilomètres dans 
l’océan Pacifique. L’éruption 
déclencha des alertes au 
tsunami sur tout le pourtour 
du Pacifique, où certains 
habitants furent invités à 
éviter les zones côtières de 
faible altitude. Le bruit de 
l’explosion a été entendu 
jusqu’en Nouvelle-Zélande, à 
2300 km de là.

La vague du tsunami 
a atteint 1,20 m de haut 
à Nuku’alofa, la capitale 
des Tonga. Le tsunami a 
également atteint le Japon et 
toute la côte ouest américaine, 
de l’Alaska au Chili. Le nuage 

de cendres a atteint l’Australie 
en une journée, empêchant les 
avions d’atterrir ou de décoller 
(France Info, 17 janvier 2022). 
Cette éruption volcanique 
sous-​marine est la plus 
importante enregistrée 
depuis 30 ans. La situation 
est particulièrement 
catastrophique sur 
les îles Tonga.

En 2004, le séisme de 
Sumatra provoqua une vague 
de 30 m de haut dans l’océan 
Indien, tuant plus de 230.000 
personnes. Les dommages 
causés par les séismes, les 
éruptions volcaniques et 
les tsunamis peuvent être 
considérables. En quelques 
heures, un tsunami de plusieurs 
mètres de haut pourrait 
inonder des régions côtières 
dans tout le Pacifique et causer 
des millions de victimes. 

Les prophéties bibliques 
ont annoncé l’arrivée de tels 
événements à l’époque du 
Jour de l’Éternel, dont des 
catastrophes maritimes qui 
détruiront un tiers des navires 
(Apocalypse 8 :8-9). Cette 
éruption et ce tsunami ne sont 
qu’un aperçu des événements 
beaucoup plus importants 
qui auront lieu juste avant le 
retour du Christ. 

Des Afghans forcés 
à vendre leurs filles
Les Nations Unies avertissent 
que 97% de la population 
afghane pourrait bientôt vivre 
sous le seuil de pauvreté si 
la mainmise des talibans se 
poursuit (PNUD, 9 septembre 
2021). Alors que l’économie 
s’effondre et que la pauvreté 
s’installe, les familles 
manquent cruellement 
d’argent. De nombreuses 
familles afghanes se sont 
ainsi résignées à vendre 
leurs filles afin d’obtenir de 
l’argent pour se nourrir et 
payer leurs dettes. Ces enfants 
sont vendus pour quelques 
milliers de dollars comme 
domestiques ou épouses. 
Les parents se trouvent dans 
une situation très difficile, 
car leur famille est confrontée 
à la famine. Un père, qui 
a vendu sa fille de 9 ans, 
a expliqué au micro de CNN : 
« Nous sommes une famille 
de huit personnes. Je dois en 
vendre certaines pour garder 
en vie les autres membres de 
la famille » (MetroTime.be, 
3 novembre 2021).

Le récit de cette cruelle 
réalité devrait faire réfléchir 
même les plus insensibles 
d’entre nous. Dieu recherche 
ceux « qui soupirent et qui 
gémissent » en raison des 
atrocités dont ils sont témoins 
(Ézéchiel 9 :4). L’humanité 
tout entière a été créée à 
l’image de Dieu (Genèse 1 :26), 
avec le potentiel de devenir 
un jour membre de Sa 
famille. Lorsque Jésus-Christ 
reviendra, Il inaugurera une 
époque où les habitants 
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de la Terre habiteront 
« une demeure de paix et 
des habitations sûres et des 
lieux de repos tranquilles » 
(Ésaïe 32 :18, Darby). 
Ce sera une époque de sûreté, 
de sécurité et d’abondance, 
où personne n’aura plus 
à souffrir de la famine 
ni de ses conséquences ! 

La France avant 
l’Europe ?
Une décision de justice du 
Tribunal constitutionnel 
polonais a récemment 
déterminé que la constitution 
nationale avait préséance 
sur certaines lois de l’Union 
européenne (Le Monde, 
8 octobre 2021). Certains 
dirigeants avertissent que 
cette action constitue une 
attaque contre l’Europe et 
risque de provoquer une 
« sortie de facto » de l’Union, 
mais de telles actions ne 
sont pas limitées à cette 
nation européenne à l’esprit 
indépendant.

Dans le cadre de l’élection 
présidentielle française, en 
avril de cette année, plusieurs 
candidats se sont emparés 
de la décision de la Pologne 
et plaident pour la primauté 
juridique française sur les lois 
de l’Union européenne (UE). 
Cette position est partagée par 
des candidats de tous bords 
(Le Figaro, 9 octobre 2021). 
L’ancien ministre socialiste 
et candidat Arnaud 
Montebourg a déclaré : 
« La France, qui ne partage 
pas les mêmes orientations 
politiques que la Pologne, 
devra néanmoins procéder 

à la même affirmation de la 
supériorité de ses lois sur 
les décisions européennes » 
(Le Monde, 8 octobre 2021). 
Valérie Pécresse, candidate 
des Républicains, a affirmé 
que « l’Europe c’est l’Europe 
des nations. Ça veut dire que 
nos lois constitutionnelles, 
notre identité 
constitutionnelle, à chacun, 
chaque État souverain, doit 
primer sur la juridiction 
européenne » (Sud-Ouest, 
13 octobre 2021).

Jusqu’à présent, la France 
a soutenu le projet européen, 
mais pourrait-elle s’en 
détacher et donner la priorité 
à ses intérêts nationaux ? 
Quelles en seraient les 
conséquences ? L’élection 
présidentielle française 
pourrait avoir un impact 
majeur sur l’avenir de la nation 
et de l’Union européenne. 

Un autre coup d’État 
au Soudan
Le 25 octobre 2021, les 
militaires soudanais ont évincé 
les dirigeants civils et pris le 
contrôle du pays. Le général 
Abdel Fattah al-Burhan, 
responsable du coup d’État, 
a justifié sa décision en 
invoquant des luttes internes 
au sein du gouvernement 
(Le Temps, 25 octobre 2021). 
Il y a deux ans, le dirigeant de 
longue date du Soudan, Omar 
al-Bashir, avait été renversé de 
la même manière. Depuis lors, 
le gouvernement civil et les 
militaires sont en désaccord. 
Des manifestations ont éclaté 
dans plusieurs villes du pays, 
car les citoyens semblent 

désorientés et demandent 
le rétablissement d’un 
gouvernement civil.

Le général al-Burhan 
a participé à un accord de 
partage du pouvoir entre 
le gouvernement civil et 
l’armée, destiné à faire 
évoluer le Soudan vers 
une démocratie. Il affirme 
soutenir le projet national 
d’organiser les élections 
prévues en 2023. Toutefois, 
un haut fonctionnaire du 
bureau du Premier ministre 
prévient que le coup d’État 
risque fort de déclencher 
une nouvelle guerre civile. La 
précédente avait duré 21 ans 
(de 1983 à 2005). Elle avait 
causé la mort de près de 
deux millions de personnes.

Ailleurs dans le monde, 
il existe de nombreuses 
menaces de guerres civiles ou 
internationales. L’humanité 
a passé des milliers d’années 
à expérimenter diverses 
formes de gouvernement, 
basées sur différentes 
philosophies laïques ou 
idéologies religieuses, qui 
ne semblent jamais atteindre 
la paix recherchée. La 
Bible révèle que les êtres 
humains ne connaissent 
pas « le chemin de la paix » 
(Ésaïe 59 :8 ; Jérémie 6 :14). 
Seule l’obéissance aux voies 
divines permettra d’établir 
la paix sur la Terre et c’est 
ce que le Christ fera lors de 
Son retour (Ésaïe 9 :5-6 ; 
Michée 4 :1-4). deLeMondeDEMAIN
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bons résultats lorsqu’elles sont respectées, mais les 
enfreindre apporte la douleur, la peine et la mort. Dieu 
donna un choix à nos premiers parents. Ils pouvaient 
soit accepter la connaissance révélée qui les éclairerait 
au sujet de ces lois invisibles, soit se fier à eux-mêmes 
pour déterminer le bien et le mal. Ceux qui étudient 
la Bible savent qu’ils firent le mauvais choix. Ils pla-
cèrent leur confiance dans leurs cinq sens et dans leur 
propre capacité de raisonnement. Jusqu’à nos jours, 
leurs descendants en font de même. Mais les preuves 
sont là : des cœurs brisés, des familles brisées, des en-
fants brisés et confus, ainsi que des corps brisés suite 
au rejet des lois de notre Créateur. 

Le Dieu de la Bible n’est pas prude en matière de 
relations intimes. Le premier chapitre de Sa révéla-
tion à l’humanité montre que nous avons été conçus 
pour faire l’expérience de l’intimité  : «  Dieu créa 
l’homme à son image, il le créa à l’image de Dieu, il 
créa l’homme et la femme. Dieu les bénit, et Dieu leur 
dit : Soyez féconds, multipliez, remplissez la terre, et 
assujettissez-​la » (Genèse 1 :27-28). 

Après avoir créé l’homme et la femme, Dieu créa 
une union que nous appelons le mariage. « C’est pour-
quoi l’homme quittera son père et sa mère, et s’atta-
chera à sa femme, et ils deviendront une seule chair » 
(Genèse 2 :24). Le verset suivant nous dit qu’ils étaient 
nus et qu’ils n’en avaient pas honte, mais tout cela était 
sur le point de changer. Après avoir écouté l’adversaire, 
la honte est apparue et ils se cachèrent de Dieu (Genèse 
3 :9-10). D’où venait leur honte ? La réponse se trouve 
dans la question que Dieu posa à l’homme  : «  Qui t’a 
appris que tu es nu ? Est-ce que tu as mangé de l’arbre 
dont je t’avais défendu de manger ? » (Genèse 3 :11). 

Depuis lors, cet adversaire, que nous appelons Satan 
ou le diable, n’a cessé de fragiliser la relation la plus in-
time entre un homme et une femme. Mais qui l’huma-
nité blâme-t-elle ? Le Créateur même de cette intimité. 

L’intimité au sein du mariage, entre un homme 
biologique et une femme biologique, est bonne et 
saine. Le mariage doit être honoré, mais pas les actes 
sexuels en dehors de cette relation. « Que le mariage 
soit honorable en toutes choses, et le lit sans souil-
lure ; or, Dieu jugera les fornicateurs et les adultères » 
(Hébreux 13  :4, Ostervald). La fondation de l’amour 

biblique est exprimée par les Dix Commandements, 
dont l’un d’entre eux est  : «  Tu ne commettras point 
d’adultère » (Exode 20 :14 ; Deutéronome 5 :18). 

De nos jours, peu de gens se préoccupent de ré-
server l’intimité aux liens du mariage. Ils ont des 
relations sexuelles au gré de leurs envies. Le mariage 
est devenu une considération secondaire, juste une 
occasion d’avoir «  son grand jour  ». Cependant, Dieu 
inspira l’avertissement biblique de ne pas avoir de re-
lations sexuelles en dehors du mariage et Il conseilla 
de fuir dans la direction opposée en cas de tentation. 
«  Fuyez la fornication. Quelque péché qu’un homme 
commette, c’est hors du corps  ; mais celui qui com-
met fornication, pèche contre son propre corps  » 
(1 Corinthiens 6 :18, Ostervald). 

Encore une fois, Dieu n’est pas contre l’intimité. 
Au contraire, Il est pour l’intimité, mais dans le cadre 
approprié. Mais lorsque nous raisonnons à ce sujet 
et que nous avons des relations sexuelles avant le 
mariage, en dehors du mariage ou avec des personnes 
du même sexe, il en résulte de la souffrance et de la 
peine. Ne serait-il pas temps d’ouvrir les yeux et 
d’examiner les faits ? MD

1 “What’s Wrong With Adultery ?”, Psychology Today, 1er août 2011
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Psychology Today, 17 juillet 2013
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20 minutes, 20 juillet 2009
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pages 444-445, mai 2003
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Time, 20 mars 2009
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10 op. cit., Time
11 op. cit., Slate.com
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Transmitted Disease”, Associated Press, 11 mars 2008
13 “France : les infections sexuellement transmissibles  
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Dieu veut développer un caractère saint et juste 
parmi Son peuple. Il veut que celui-ci croisse dans la 
connaissance divine qui le conduira à laisser agir le 
Saint-Esprit et à pratiquer le bien (voir Matthieu 4 :4). 
En étudiant la parole de Dieu et en appliquant la 
connaissance biblique dans tout ce que nous pensons, 
disons et faisons, nous pourrons commencer à com-
prendre l’impact de la déclaration de Jésus : « Je suis 
venu afin que les brebis aient la vie, et qu’elles l’aient 
en abondance » (Jean 10 :10). 

Mais à quoi reconnaît-on une vie abondante  ? Les 
Grecs cherchaient la sagesse, tandis que les Juifs cher-
chaient des signes miraculeux de la puissance de Dieu. 
Paul expliqua que le Fils de Dieu a incarné ces deux élé-
ments, bien au-delà des limites de l’humanité mortelle : 

«  Les Juifs demandent des miracles et les 
Grecs cherchent la sagesse  : nous, nous prê-
chons Christ crucifié, scandale pour les Juifs et 
folie pour les païens, mais puissance de Dieu et 
sagesse de Dieu pour ceux qui sont appelés, tant 
Juifs que Grecs. Car la folie de Dieu est plus sage 
que les hommes, et la faiblesse de Dieu est plus 
forte que les hommes » (1 Corinthiens 1 :22-25). 

En effet, Dieu appelle très peu de gens parmi ceux 
que le monde considère comme « sages » ou « nobles » 
– les riches, les puissants et les intellectuels. 

«  Parmi vous qui avez été appelés il n’y a ni 
beaucoup de sages selon la chair, ni beaucoup 
de puissants, ni beaucoup de nobles. Mais Dieu a 
choisi les choses folles du monde pour confondre 
les sages […] afin que personne  ne se glorifie 
devant Dieu » (1 Corinthiens 1 :26-27, 29). 

C’est pourquoi Dieu hait autant la vanité. Ceux 
qui se trouvent sages, au point de se «  glorifier de-
vant Dieu  », ne sont pas ceux que Dieu appellera. 
Au contraire, Dieu révèlera Sa vérité aux «  faibles  » 
si ceux-ci ont un esprit repentant, humble et ensei-
gnable. Comme l’apôtre Paul l’a écrit  : «  Que nul ne 
s’abuse lui-même : si quelqu’un parmi vous pense être 
sage selon ce siècle, qu’il devienne fou, afin de devenir 
sage. Car la sagesse de ce monde est une folie devant 
Dieu. Aussi est-il écrit  : Il prend les sages dans leur 
ruse » (1 Corinthiens 3 :18-19). 

Bâtir sur la bonne fondation
Le christianisme enseigné et mis en pratique par 
Jésus-​Christ et les apôtres a établi un exemple défi-
nitif. Ce fut un exemple d’obéissance aux lois divines 
spirituelles (les Dix Commandements) et à la voie 
d’amour enseignée par Jésus-Christ, qui déclara à ceux 
qui Le suivaient : « Si vous vous attachez à la Parole que 
je vous ai annoncée, vous êtes vraiment mes disciples. 
Vous connaîtrez la vérité, et la vérité fera de vous des 
hommes libres » (Jean 8 :31-32, Semeur). 

Malheureusement, une grande partie du monde 
reste dans les ténèbres et l’ignorance. Des cultures, des 
nations et des peuples entiers sont aveuglés par une 
fausse éducation. Le livre de l’Apocalypse contient une 
déclaration choquante  : «  Et il fut précipité, le grand 
dragon, le serpent ancien, appelé le diable et Satan, 
celui qui séduit toute la terre, il fut précipité sur la terre, 
et ses anges furent précipités avec lui  » (Apocalypse 
12  :9). Ce puissant ange déchu, «  appelé le diable et 
Satan », ne séduit pas qu’une poignée d’êtres humains, 
mais l’immense majorité d’entre eux. Faire partie du 
tiers de l’humanité qui professe être «  chrétienne  » 
n’est pas une garantie de ne pas être séduit. 
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Mais quelle est cette vérité au sujet de laquelle 
Satan séduit le monde entier ? Bien entendu, il existe 
une vérité scientifique qui peut être examinée et véri-
fiée. Dans une certaine mesure, la science peut décrire 
le « pourquoi » et le « comment » des lois naturelles, 
mais elle ne peut pas expliquer le « pourquoi » de notre 
existence. Une telle vérité ne peut être expliquée que 
par le Créateur. Que déclare-t-Il à propos de la vérité ? 
Lorsque Jésus pria Son Père la veille de Sa crucifixion, 
Il demanda pour Ses disciples  : «  Sanctifie-les par ta 
vérité : ta parole est la vérité » (Jean 17 :17). 

Oui, la parole de Dieu est la vérité. Vous devez 
prouver par vous-même que la Bible est la révélation 
du Dieu créateur. L’apôtre Paul écrivit que «  toute 
Écriture est inspirée de Dieu  » (2  Timothée 3  :16). 
Le mot grec traduit par « inspirer » est theopneustos, 
signifiant «  divinement insufflé  ». Dans la Bible juive 
complète, David Stern traduit ce passage par : « Toute 
Écriture est inspirée par le souffle de Dieu. » Lorsque 
l’apôtre Paul écrivit ces paroles, les seules Écritures 
disponibles étaient les livres que nous appelons 
«  l’Ancien Testament  ». Cependant, de nos jours, de 
nombreux « chrétiens » veulent ignorer les enseigne-
ments clairs de l’Ancien Testament, alors même que le 
Nouveau Testament nous dit que toute Écriture a été 
insufflée par Dieu. 

Dieu est le plus grand de tous les enseignants
La véritable éducation doit être établie sur la vérité 
divine. Toutes les autres fondations ne sont d’aucune 
valeur. Seuls les disciples qui ont la volonté d’ap-
prendre de la part du grand Enseignant et de suivre 
Son exemple arriveront à bâtir une bonne fondation 
sur laquelle ils pourront recevoir la connaissance. 
Jésus a enseigné  : «  Si tu veux entrer dans la vie, 
observe les commandements  », puis Il cita plusieurs 
des Dix Commandements (Matthieu 19 :17-19). 

Pourquoi les Dix Commandements sont-ils la fon-
dation de la véritable éducation  ? Car ils montrent 
clairement la différence entre le bien et le mal. Ils ré-
vèlent la voie de la paix et de la prospérité que Dieu a 
prévue pour toute l’humanité. Qu’arrive-t-il à ceux qui 
ignorent ces lois divines ? « Ne vous y trompez pas : on 
ne se moque pas de Dieu. Ce qu’un homme aura semé, 
il le moissonnera aussi. Celui qui sème pour sa chair 
moissonnera de la chair la corruption ; mais celui qui 
sème pour l’Esprit moissonnera de l’Esprit la vie éter-
nelle » (Galates 6 :7-8). 

Le roi David écrivit à propos de l’éducation basée 
sur une bonne fondation : 

« Combien j’aime ta loi ! Elle est tout le jour 
l’objet de ma méditation. Tes commandements 
me rendent plus sage que mes ennemis, car je 
les ai toujours avec moi. Je suis plus instruit que 
tous mes maîtres, car tes préceptes sont l’objet 
de ma méditation. J’ai plus d’intelligence que 
les vieillards, car j’observe tes ordonnances. 
Je retiens mon pied loin de tout mauvais che-
min, afin de garder ta parole. Je ne m’écarte 
pas de tes lois, car c’est toi qui m’enseignes  » 
(Psaume 119 :97-102).

Dieu enseigna le roi David et Il veut enseigner Son 
peuple tout entier. Une fois que vous commencez à 
appliquer les lois spirituelles de Dieu, telles qu’elles 
sont enseignées dans la Bible et magnifiées par Jésus- 
Christ dans le sermon sur la montagne, vous pouvez 
acquérir une plus grande compréhension, ainsi que 
la véritable connaissance. Comme nous le lisons 
dans Psaume 111  :10  : «  Le commencement de la sa-
gesse, c’est la crainte de l’Éternel. Tous ceux qui pra-
tiquent ses commandements sont vraiment sages  » 
(Ostervald).

Alors que vous cherchez à Lui obéir, Dieu vous ré-
vèlera la connaissance spirituelle par le Saint-Esprit. 
Paul expliqua encore la différence entre la connais-
sance d’un vrai disciple converti et d’une personne 
non convertie : 

«  Qui donc, parmi les hommes, connaît 
les choses de l’homme, si ce n’est l’esprit de 
l’homme qui est en lui ? De même, personne ne 
connaît les choses de Dieu, si ce n’est l’Esprit de 

La véritable éducation doit 
être établie sur la vérité divine. 
Toutes les autres fondations 
ne sont d’aucune valeur.
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Dieu. Or nous, nous n’avons pas reçu l’esprit du 
monde, mais l’Esprit qui vient de Dieu, afin que 
nous connaissions les choses que Dieu nous a 
données par sa grâce » (1 Corinthiens 2 :11-12). 

Tout comme le cerveau d’un animal ne peut 
comprendre les «  choses de l’homme  », l’esprit 
charnel et naturel de l’homme ne peut comprendre 
les « choses de Dieu ». Paul ajouta : « Mais l’homme 
naturel n’accepte pas  les choses de l’Esprit de Dieu, 
car elles sont une folie pour lui, et il ne peut les 
connaître, parce que c’est spirituellement qu’on en 
juge  » (1  Corinthiens 2  :14). La vérité spirituelle ne 
peut être discernée que spirituellement ; elle ne peut 
pas être acquise par l’intellect humain sans le don du 
Saint-Esprit de Dieu (Actes 2 :38). 

Vous pouvez posséder la véritable éducation
Puisque le monde moderne a rejeté la véritable éduca-
tion, il ne connaît pas la voie de la paix. Mais les vrais 
disciples peuvent connaître la vérité et avoir les yeux 
tournés vers l’époque à venir où toutes les nations 
deviendront des élèves du grand Enseignant. Nous 
ne devons pas fuir les écoles et les universités de ce 
monde, nous devons les évaluer avec une bonne com-
préhension. Nous pouvons utiliser les établissements 
d’enseignement actuels pour apprendre des compé-
tences professionnelles et acquérir une expertise, 
pour développer nos aptitudes linguistiques ou pour 
étudier l’histoire du monde et les sciences, mais nous 
devons le faire en gardant les yeux ouverts et en étant 
prudents afin de voir la différence entre l’éducation 
utile, qui nous apprend des connaissances et des com-
pétences qui améliorent notre vie, et l’endoctrinement 

nocif, qui cherche à aligner nos valeurs avec le maté-
rialisme charnel et séculier qui prévaut dans le monde 
environnant. 

La parole divine fournit une description inspirante 
de l’éducation dans le Royaume de Dieu à venir : 

«  Des peuples s’y rendront en foule, et 
diront  : Venez, et montons à la montagne de 
l’Éternel, à la maison du Dieu de Jacob, afin 
qu’il nous enseigne ses voies, et que nous mar-
chions dans ses sentiers. Car de Sion sortira la 
loi, et de Jérusalem la parole de l’Éternel. Il sera 
le juge des nations, l’arbitre d’un grand nombre 
de peuples. De leurs glaives ils forgeront des 
hoyaux, et de leurs lances des serpes  : une na-
tion ne tirera plus l’épée contre une autre, et 
l’on n’apprendra plus la guerre » (Ésaïe 2 :3-4).

Une telle paix dans le monde ne pourra être éta-
blie qu’au travers de la véritable éducation lorsque le 
Royaume de Dieu sera établi, mais en tant que dis-
ciple, vous pouvez obtenir cette paix dès maintenant. 
Le monde entier connaîtra bientôt une révolution 
en matière d’éducation, mais vous pouvez déjà en 
bénéficier dans votre vie si l’étude de la Bible devient 
la fondation de toutes vos autres études. Comme 
Jésus-​Christ l’a dit  : «  Je suis le chemin, la vérité, et 
la vie » (Jean 14 :6). Cette vérité révolutionnera votre 
existence pour l’éternité. MD

1 “Rally opposing critical race theory”, The Loudoun  
Times-Mirror, 12 juin 2021
2 Le gai Savoir, Nietzsche, section 108, éditions Flammarion, 
traduction Patrick Wotling 
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